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A PROPOS DE DESTITUTIONS2. Si aucun des locataires doit des arré
rages de rente ?

3. Si les terres louées sont propres à 
l’agriculture?

4. La perte de b Mail ou les soulîrances 
que celui-ci a éprouvées dans ce district 
pendant l’hiv r 1886-S7, s'il eu a été fait

B. Gr. Pour les Fêtes Auz Hoteliers et
de Liqueurs en général

Monsieur ost en retard. Ma
dame tempête.

—Comment oses-tu rentrer ai 
tard?

—Né

fondé «a 1879 *• On se rappelle que M. Charles 
Leduc, greffier de la cour de Hull, 
ayant pris une 
gouvernement 
nière élection du comte d’Ottawa, 
fut prestement dest tué. M. Leduc 
savait quel risque il courait eu in 
tervenant dans la lutte. Il ne s’est 
pas plaint de son sort, et nous n’a
vons eu rien à redire. ”....................

part active contre le 
Mercier dans la der-

Prix de l’abonmenent
1DIT10N QUOTIDIEN!** mo gronde pas chère 

amio il m’était impossible de 
revenir plus tôt. J'étais plongée 
dans une discussion des plue 
importantes!
^ —Oh ! oui, je la connais colle»

—C’est cependant la vérité. 
Voici quelle était la question : 
Quel ost le membre du club qui 
possède la plus je lie femme ? 
J ai déclaré que c’était moi. 
•l’ai décrit tes beaux yeux, tes 
cheveux soyeux, tes joues roses, 
tes doigts do perle, tes lèvres 
rouges comme des cerises, quoi, 
tu me regardes avec ton air... 
Cela t’étonne.

—Non, mon ami ; ce qui m’é
tonne, c’est que tu sois rentré si

Couteaux,
Fourchettes,

Cuillères,
Couteaux à dépecer, 

Cabarets,
Patins,

J K VE Ai DS :
Brandy, Bismiits, Débouche A Cie 

caisse | oct. (pintes et fine

h'uyperenj oct., caiscs rouges, 
blanches (importation directe)

Gin de Keys, en cal ses rouges et vertes.

Brandy de Hennessey, en caisses (pintes).

Whiskey irlandais de Bur:t’s

Whiskey écossai* de Stewart.

Rhum de la Jamaïque.

....$4.00 
..... 3.00.Un an, pour la ville. 

“ en dehors de
EDITION HEBDOMADAIRE

Gin de De 
vertes et................................................$1.00.

eut pstyable d'avance.
nces etc. etc.

donne cours, sous toute 
réserve, aux rumeurs suivantes à propos de 
la convention des conservateurs nationaux 
qui a eu lieu à Montréal, le 17 courant :

n a décidé la

La * Patrie'
Imvariabl
Toutes lettres, corresponds 

etc. doivent être adressées à SPECIAUXEn 1873. sir Antoine Aimé Dorion 
forçait l’Orateur, au nom des privi
leges de la chambre, de destituer 
un officier “ sessionnel, ” rédacteur 
o’un journal qui flagellait certains 
députes coupables d’avoir violé leurs 
promesses électorales. Les couser 
valeurs étaient au pouvoir et cepen
dant ils n’hésitèrent pas de frapper 
l’un des leurs et de protéger la mi
norité qui se disait outragée par l’un 
des officiers de la chambre.

Et en l’an de grâce 1888, il ne 
sera pas permis a la majorité des 
Communes de mettre à la raison 
des employés qui, après l’avoir 
traitée avec la dernière im 
ont paru prendre plaisir 
son autorité 1 Une chambre qui se 
respecte n’a qu’une chose à faire, 
appuyer à l’unanimité l’Orateur qui 
a défendu ses privilèges. Nous re
gretterions de voir la minorité don- 
lier un vote de paiti sur une ques 
lion qui intéressé également les deux 
tan is.—La Minerve.

Traîneaux, 
Toboggan s.

OSCAR McDONBLL
Ottawa Ont. “ On dit que la conventio 

formation d’une association conservatrice 
' male, avec l'honorable sénateur Trudel 

comme près dent ; que la 
rvgistré une protestation contre la rep 
talion de la province à l’exposition 
çaise de 1889 ; que la convention a passé 
une résolution en faveur de l'abolit on du 
Conseil Législatif; qu’il est fait demande 

M. Larochelle soit en attendant nommé 
seiller législatif à la place de M Cou

ture, et M. J. O. Dupuis à la place de M. 
Rivard ; qu il a été décidé que M. Ch. 
Champagne serait candidat national dans 
Hoche agî, et M. L. F. Palteti r dans Dor
chester ou dans Maskinoogé.

On dit. On dit encori une foule de 
mais nous préférons nous en tenir

—DANS LE—bureaux et ateliers
118 me St Patrice

414 et 416 rue Snsees.

convention a en-

Aryenteries de toutes sortes 
en Gros eten Détail

Olioas

RyeMc Walker (1883) en caisses eten détail 

Rye, Proof et eauLE CANADA de Vie 
Wort's

<’i*»p«e
Seul agent nour les “Upper X"

Kn magasin ‘Ly Regards” tt “Peg Tops'
B'cres et Porter

La plus célébré île Bass, Dows et MeOai thy. 
Carlings Malting & Brewing Co. 
Toronto Browing A Malting Co.

Bowie « Bates,

de Gooderham A

BORBRIDGE,Ottawa. 21 Mars. 1888 i (i. mum,
M. Mfigs.de Faroham, est le candidat 

lib rai dans MissPquoi.

Sir Charles Tupper prend beaucoup de 
mieux ; il reprendra son siège sous peu.

La santé de l'honorable J II. I’o e sem- 
b’e ne s'améliorer que très lentement.

69 & 75 RUE WILLIAM tôt.
Cotons.

Cotons.

Cotons.

Cotons.

Cotons.

Cotons.

Cotons.

Cotons.

pudence, 
à braver AVISchoses,

là."
La ‘ Patrie" aurait dû ajout ?r aussi que 

la convention a passé une résolut on ordon
nant à M Mercier de jeter carrément la 
“Patrie" par dessus bord. La ' Patrie” a 
dû entendre parler de cela, mais elle aime 
mieux s’en “ tenir-lù.”

RÉSUMÉ TELEGRAPHIQUEJOHN OAS11T,
294 ot 296. RUB DALHOUSIK.I/Htlmiulnlration du tournai 

“ l e Canada” ne sera reepoti- 
nable d’atiemie dette eenirav- 
tee en won nom a mol un d'un 
ordre elgne par le directe ir, 
M. Oncar Mc Done'1.

{Dépêches de cette après-midi)
A «l'emprunt

Berlin, 21—1 a “Gazette d’Allema- 
gne ’ croit quo le nouvel emprunt 

do 10,500,000 louis 
pour effet d’ouvrir une nouvelle 
voie aux entreprises allemandes.

Vienne, 21—La glace est A se bri
ser sur le Danube, et il y a de foi tas 
inondations on (ialicée et Hongrie. 
Dans le district de Lemberg plu
sieurs villages ont été dévastés et 
deux cents maisons ont ôté empor
tées ASzollmar ; quelques unes des 

do Hude sont submergées.
Kn vielle

FAITS DIVERS

La club national de Montréal do t don- 
banquet, le 2 avril, tous le patro-

Fnlim
La petite ville de Yocum, dans le 

comté île Morgan (Kentucky), a été 
mise en émoi par un crime odieux 
dont les détails ne sont pas encore 
bien connus, mais qui paraît avoir 
été causé par l’abus du whiskey.

Plusieurs individus pris de bois
son, dit on, ont fait irruption l’après 
midi, dans la maison d’un fermier 
O’Heir et se sont amusés A tuer sa 
fille Sallio A coups de fusils et do 
revolvers. Cette infortunée n’a pas 
reçue moins do soixante-trois balles 
dans le corps, en tout, et avant d’ex
pirer. elle suppliait ses assassins do 
ne pins tirer. Mais ceux-ci n’ont 
tenu aucun compte de ses supplica-

U u a Ire de ces misérables, nommés 
David, Joseph, Amos et Alfred Le
wis, ont été arrêtés, et des mandats 
d’arrêt ont été lancés contre plu
sieurs autres.

Ce crime incroyable a causé d’au
tant plus d’indignation dans toute 
la région qu’on n’en connaît pas 
encore le mobile. Dans tous les 
cas, il se pourrait bien que les cou
pables fussent lynchés 
nuit ou l’autre.

I n rmlciui A In ville «I» Varie

Oil a WH, 19 Marri, IN N N. mexicain
* nage tie M Mercier VOITURES DE PLACEB HYSON 

GRAHAM 
& CIE 

148,150,152,154, roe Sparks

& Cie.

BAZARLa campagne électorale s’est ouverte 
hier pour de bon dans h comté de Missis- 
quoi par la mise en nomination de M. 
Baker et de M. Meigs.

L’asîemblée publique convoqués pour la 
circonstance à Bedford avait attiré des 
é ecleurs de tous les points du comté. Les 
formalités requises par la loi étaient à 
peine remplies que la discu-rsion s’enga- 
g a. M. Meigs parla tout au plus cinq 
minutes—le temps d'annoncer que quel
ques-uns de ses amis politiques feraient 
valoir jour lui hs titres du parti libéral à 
la conliance du peuple. Si candidature 
fut appuyée du haut de la tribune par MM. 
Fi:her, M. P., Messier, Proulx et Desmarais 
et d;ns l’auditoire môme par M. Campeau, 
spécialement chargé de faire eut -ndre de ; 
hourrahs f.énétiquea.

Du côté des conservateurs vinrent suc
cessivement M, Baker, l’honorable M. 
Lynch, M. Ch coine, du " Pionnier ", de 
Sherbrooke, M. Biiaillon et M. Cornel lier. 
Nos amis n’ont pas eu la cruauté de trop 
faire sentir à leurs adversaires l’inégalité 
de la partie. Ils se sont contentés d’em 
porter l’assemblée.

Bien loin de faire la lutte à M. Baker, le 
colonel Gilmour lui donne cette fols son 
plus cordial appui. Du moment que le 
parti est uni, il est sûr de remporter Missis-

M. J. J. Cut ran, député de Montiéal cen
tre doit parler cet après-midi sur la motion 
de Sir Richard Cartwright.

DE PREMIÈRE CLASSE.
A C3 seul mot de bazar Von s’ef

fraie, A la lecture de l’annonce pé
riodique que pub ient avec tant de 
générosité les jo îrnaux de notie 
ville, Von est tenté de s’écrier : ‘‘Oh ! 
encore un baz r ! ’

Et pourtant qu’il < st doux le sou
venir des jouissances que procure 
la chanté chrétienne ! Qae Von 
goûte bien le prix d'un sacrifice, 
lorsque ce facnfice a eu pouemotif 
de faire des heureux !

C'est cette pen.ée qui encourage 
les dames patronesses du Bizarde 
l'Orphelinat St Joseph A faire un 
nouvel appel à la générosité du pu
blic en faveur de cette institution 
digne de tant d’intérêt.

Ces appels sont fréquents, c'est 
vi ai, mais, ces daines n’ignorent pas 
qu’aux cœurs généreux la chanté 
est doue, elles espèrent que leurs 
voix seront entendues et que ceux 
et celles qui déjà leur ont donné un 
concours si gracieux et si empressé, 
ne leur feront pai défaut cette an-

Commnriicalion téléphonique eu tout jemps
«O. rue Nnlnt-Palrlre. Ottawa.

GUSTAVE RICARD
Une personne possédant une mémoire 

bien ordinaire trouvera de l’emploi en s'a
dressant à M. Rochon, député du comté 
d'Ottawa.

I 12 87-3

SALON DE B1RBIER-C0IFFEUP-
Artiste d i la lonsuro et coilfeur de 

Atlemlon toute 
veux des dames

11. CIOOI.AII • • . Propriétaire,
141, rue Spark », Ottawa, en face du maga

sin de Arihüeld.

leur de proi: 
> spéciale à la c 
et enfantsLa rumeur circule à Québec depuis quel

ques jours que l’honorable juge Routhier 
reviendra de Rome avec le l tre de (.orate 
Romain que lui aurait roofé ê la Saint- 
Père.

de
I aria, 21—Le président Carnot 

fera prochainement une visite dans 
le nord de la France.UNION ST. THOMAS.

Manlfe*te

Berlin, 21—Un rapporte que la 
chapelain Iloecker fait distribuer 
gratuitement parmi les classes pau 
vres, 32,000 copies de son édition 
du dimanche contenant une attaque 
violente contre le Dr Mackenzie.

Nouvel le loi

Ht Petersbourg, 21 —Une nouvelle 
loi stipule qu’A l’avenir tout auteur 
qui mettra en circulation un ouvra
ge scientifique ou littéraire sans 
la sanction du bu rean de la Dresse, 
sera passible d’un emprisonnement 
d'un an.

AVIS est par le présent donn S qu’en vertu 
n rè/lement adopt! i\ la avance du 12 
s courant, les dix centtna pay ali’es à la 

mort de l'épons» d’un membre qualifié eer ni 
A l’avenir exig blés à l’avance, le premier 
paiement étant dû le 2 Avril.

Par ordre,
.8818,

VINAIGRESM. B ake est parfaitement bii n, d aprè= 
les dernières nouvelle-, mois on ne sait 
pas encore positivement quand 1 reviendra 
en Canada. Il est sûr cependant qu’il ne 
reprendra le travail Je 11 | oblique qu’J la 
prochaine ses-'ion —“ L Elect», ur ".

VINAICRERIE DE KINGSTON.
A., HAAZ cto OIH, 

MANUFACTURIERS

D. TA
Ottawa, 19 Mars, 1888.

NOUVEAU SALON DE BARBIER
de Vine HluI>K PREMIERE CI.ANNE

^tenu enr le plan
mu, Cidre, Molle 
VINAItiRKN

Garantis Pars s jus tous les Rappoits.
KN VENTE A OTTAWA 

Por tone lee Principaux Kpleler*.

De “l’Electeur" et aulree
au No. 7, Rue

Europ“Nous avons le pla s rd apprendre à nos 
lecteurs que la presse p rfeotionnée achetée 
par notre établissement 
hier matin à CCi

eu masse une

g re
est enlin arr 

linalion, aj rbs un Ions 
tard en route causé par la t -mpêti qui a 
mis un tel désarroi dans les lignes amôii- 
caines."

Lej personnes qui désirent être bien servi-s 
feront bien de venir à mon étab'isaemvnt, ils 
seront ferviss avec U plus grande politesse 
et satisfaction N'oubliez pas la place, No. 7, 
rue Elgin, à côté (lu Bodega. Cet établisse
ment sera ouvert le 21 de ce mois. Un 
site est

Une dépêcli i de Washington nous 
apporte les renseignements suivantsMM- N&uoléon Bélanger

L Josenh Cousineau
i public qu 
du

NCPERIIi: ATELIER

PHOTOGRAPHE

projet formé, depuis long
temps déjà, par Ira dame* le plus en 
vue de la capitale américaine, pour 
offrir à la ville do l’aris une statue 
du général Washington.

il a été définitivement décidé que 
la statue serait exécutée par quelque 
éminent sculpteur américain et 
qu’elle serait fondue aux Etats-Unis, 
afin que, sous tous les rapports, ce 
cadeau ait un caractère exclusive
ment américain. 1 .’intention des 
donatrices est que la statue soit 
complètement achevée et mise en 
place à Paris pour pouvoir y être 
inaugurée le 30 avril 1889, qui sera 
le centième anniversaire de la pres
tation du serment de Washington 
en qualité de premier président des 
Etats-Unis.

La statue et son transport en 
Franco ne coûteront pas plus de 
•20,000, dit on. Un comité de da
mes américaines s’est chargé de re
cueillir les souscriptions et de cou 
duire le projet à bonne fin.

La traite «le* blanche*

La police de Rochester (New 
York), à la requête des autorités de 
Gloversville, a mis en état d’arres
tation une femme de mauvaise ré
putation, Nina Mertain, sous l'accu- 
sat on de détournement de mineure 
dans la personne d’une jeune fille 
de quinze ans nommée Maggie Sim

La police avait été chargée, en 
même temps, de rechercher la petite 
Maggie, que la femme Mertain avait 
enlevée de Gloversville pour la faire 
entrer dans une maison de débau
che de Rochester. Mais une épidé
mie de diphthérie, du caractère le 
plus dangeureux, sévissait dans ce 
bouge lorsque la jeune fille y a été 
amenée. Presqœaussitôt après être 
entrée dans la maison, la malheu
reuse Maggie avait contractée la 
terrible maladie et le lendemain elle 
est morte à l’hôpital de Rochester, 
où elle avait dû être transportée 
d’urgence.

Ce drame a causé une vive émo
tion à Rochester et surtout à Glo
versville, et la femme Mertain, qui 
eût déjà é(e lynchée dans d’autres 
localités, sera po 
la rigueur de la loi.

Cueillette*

Un affreux calembour :
—Quel est l’animal qui nourrit 

ta voiture ?
—C’est la chèvre.
—Pourquoi ?
—Parce qu’elle nourrit son cabri 

au laiL

l’roiiiotlon

Berlin, 21—Le général Ixb succè
de au général Von Pope comme 
commandant du corps de garde de 
Berlin. Un autre commandement

C’est ça !
Make hay u hi'sl the sun shines.

lCRAS. DESJARDINS, Prop.

Désirent annoncer au 
de faire 1’acquisition

ils viennent
Nos 1. cteurs se rappellent sans doute 

de l'affaire Eno, qui fil tant de bruit il y 
a quatre ans dans la presse de New-York 
U de Montréal. Eno, qui 6:1 un million
naire, avait détourné des fonds d’une ban
que de New-York et avait passé la fron
tière. Il fut arrêté à Québec par Fahey et 
Gladu. Les autorités ne purent cependant 
réussir à l’extrader et M. Eno se fixa à 
Québec. Eno est retourné à New-York, U 
semaine dernière, son alla ire, parai -'1, 
ayant été réglée.

Sir Charles Tupper prés;ntera, jeudi 
prochain, un bill intitulé : " Acte à l’eff t 
de modifier l’Acte du Revenu Consolidé et 
de l’Audition,” chap. vingt-Leuf des Statuts 
Révisés du Canada" ; aussi, jeudi frochain, 
demandera que la Chamb e se far me en 
comité, général pour considérer la résolu
tion suivante : Que le salaire de l’Auditeur 
Général sera de quatre mille piastres par 
année, et que l’Auditeur sera sujet aux 
dispositions de l’Acte du Fonds de R- traite 
du Service Civil.

Et, peut on hésiter un instant, si 
l’on considère l’excellc-nce de l’œu
vre à laquelle se dévouent nos bon
nes sœurs de la Charité ? Elles ont 
accepté la tâche héroïque de rem
placer auprès des pauvres orphelins 
que dans ses secrets desseins, Dieu 
leur a enleve. Pouvons-nous refu
ser de les aider ?

Eh ! ces enfants que la Providt n- 
ce nous a donnés, que nous contem
plons souvent avec tant d’amour, 
qui font notre orgueil, notre joie et 
notre consolation ; c<s anges de no 
Ire foyer si luureux aujoard hui 
des soins et des tendresses que nous 
leur prodiguons, qui nous assure 
que demain ils ne seront pas obligés 
de chercher un asile dans cette mai
son que la charité chrétienne a édi
fiée et où, s’ils ne peuvent oublier, 
ils grandiront au moins, sous l’œil 
de Dieu et loin des nombreux dan 
gers de toute nature auxquels ils 
seraient exposés sans le dévouement 
sublime de ces nobles épouses de 
Jésus-Christ.

Cette psnsée seule serait suffisan
te ymr faire délier toutes les bour 
s28 ; mais n’oublions pas, non plus, 
que Dieu a promis de récompenser 
un verre d’eau donné en son nom et 
qu’aux âmes charitables l’aumône 
e$-t une source de bénédictions.

Que chacun s’empresse donc de 
venir donner son obole.

D’ailleurs, tout en contribuant au 
maintien d’une œuvre très recom 
mandable, ceux qui visiteront le 
B z.«r de l'Orphelinat St Jo epb, 
trouveront le moyen de passer un 
agréable quart d'heure autour des 
tables de rafraîchissements et au-

«era donné au général Von Pope.
LA MESQUINERIE DE M. 

MOWAT
RUE ELGIN, OTTAWA,

J. H. SPENCER, Propriétaire.
TE NI." SUR I.E PLAN EUROPEEN.

Patronise Par te Public Voyageur. $ ^MM. DORION & DELORME
No 140 Rue S parles

Nous apprenons de source certai
ne que le gouvernement d’O. tario 
a définitivement refusé d’accorder 
aucune subvention à la compagnie 
du chemin de fer de Vaudreuil et 
Prescott.

Nous avions droit de nous atten
dre à plus d’égard, pour la partie 
est de la province, de la part du 
gouvernement de M. Mowat. La 
ville d’Ottawa, le comté d’Ottawa et 
le comté de Prescott ont élu aux 
dernières élections locales, trois dé
putés qui supportent M. Mowat. La 
grande excuse (si excuse il y a) a 
toujours été que la partie Est d’On
tario ayant toujours été opposée au 
gouvernement provincial, ne devait 
pas s’attendre à aucune faveur de sa 
part. Nous avons toujours condam
né ce mode d’administrer la chosa 
publique, qui était, paraît-il, suivi à 
Toronto. Nous avons maintenant 
la preuve que M. Mowat, au lieu 
d’utiliser ses six mitions de surplus 
à aider les grandes entreprises de ce 
genre, qui contribuent à développer 
la province et lejpays, préfère jeter 
un os de temps à autre à sa p .-tite 
armée de parasites, qu’il peut utili 
ser en temps d’élection.

Lorsque MM. Bronson, Alex Ro- 
billard et Evanturel ont demandé 
une subvention pour le chemin de 
fer qui doit traverser les comtés de 
Prescott et Russell et établir une 
ligne directe entre Ottawa et Mont
réal, ils étaient en lieu de s'atten
dre à tout autre chose, qu’à un re
fus. Le gouvernement fédéral et 
le gouvernement de Québec contri 
huent leur juste part pour aider à la 
construction de ce chemin et com
me le disait avec tant de raison, il 
y a quelque temps “l’Jnlerprête.” 
Depuis quatorze ans, M. Mowat n'a 
jamais voulu aider les comtés de 
Presccttet RussellQuand va-t-il 
commencer ?

Nous sommes maintenant prêt à faire toutes 
tories d’ouvrages dair 
Photographie et peinture _ 
agran II, tout à des prix réduits 
ouvrages garantis. Nous avons austi ache
té les négatifs. Une visite est respectueuse- 
m- nt sollicitée,

K. Belanger & i. Cousineau 
Ko 140 Bue Sparks.

c-itte ligne, t d que 
e à l’huile, portait 

et tous les
-I.’ENDliOlT-

le plus central, à proximité de la voie des 
chars urbains, 20 verges tout au plus ; dix 
minutes de marche des Edifices du Pu 
ment ; la maison a été renouvelée com
plètement.

Le public A bon Marché.t ce qui sa trouve 
ière classerestauraiII

PRIX: $1.50 par Jour
Chambres avec usage de bains chaude et 

froids pour 60 à 75 centins par jour, d’après 
le plan Européen où à la semaine et an mois.

Le patronage du public est instamment 
sollicité.

PRINTEMPS 1888.

VIENNENT D’ETRE REÇU
[15 CAISSES DE

U. II. NPENUER.
ter’..H salle à diner du Restau 

bous la direction de M. S. CASSIDY
rant est

CHAPEAUX18881888
L'iHHOH DES ARTS DE LOIORES. flh DE TOUTES SORTES.

Une grande variété de couleurs 
et de qualité. Tout est entièrement 
ment nouveau. Assortiment com
plet d’articles pour messieurs.

M. Alonzo Wright feia jeudi prochain 
les interpellations suivantes : Le gouverne
ment se propose-t-il de faire faire une ex
ploration géologique, dans le comte d’Otta
wa, telle qu’elle puisse donner les informa
tions nécessaires relativement aux intérts 
miniers et à l’exploitation des phosphates 
de cette section du pays?

Le gouvernement a-t-il l'intention d'en
voyer un cure-mole à Papin-’auvdle, à 
l'ouverture de la navigation, pour enlever 
les obstructions qui y gênent la navigation.

Des modèles de plaques seront vus et 
des souscriptions seront reçues jusqu'à

JEUDI, 29 MARS COURANT.
JAMES HOPE & CIE., -----ET-----

101 DOIS DE CRAVATES DE FANTAISIE
LE TOUT A fiTRE VENDU

Cola de* Bue* Hparlu A Kirin, Ottawa.

DRAPS POUR COSTUMES.COMMENT FAIRE USAGE DE
L’Eau Minérale de St Leon. a 25c. et 50c.

Comme 
d’un à ti 
avant déjeuner. Un ou 
deux verres aux repas 
agiront très-efficacement 
contre la dyspepsie.
» Prenez celte Bau, qui 

meilleurs ré-

; j-urgalif, pre 
rois bo's chai Nous prétendons avoir les 

plus jolies pièces de Marchan
dises dans Ottawa.

S’il vous plaît, faites-nous 
une visite et vous jugerez par 
vous-mêmes de l'exactitude de 
nos avancés.

M. Jamieson proposera jeudi prochain la 
résolution suivan’e : Que, dais l’opinion 
de cette Chambre, il est exj é :ient ds pro
hiber la fabrication, l’importation et la 
vente des liqueers enivrantes, eauf pour 
des fins sacram nla'es, mêdécinales, scien
tifiques ou mécaniques. Q le la mise en 
vigueur de telle prohibition et que la sur
veillance de telle fabricat'oi, imponaiion 
ou vente qui pourra être permise, soit exer
cé par le gouvernement de la Puissance, 
par l'entremise d’oflici rs nommés spéciale
ment à cet ( ff-t.

111 HUE HISSA*;e»t un des 
actifs altérants, buvez-en 
tous les

les deux ou 
FjM heures, pour affections
EifcJ chroniques, purifiera vo-

treiang.
A Comme régulateur na-
M turel, l'Eau de 8t.-Léon
T s’adapte à toutes leecons-
fl M tilutioDS. Prenez-en as- 

JT A sez pour qu'elle agisse
Æ vM^^oomme léger purgatif.
H Cette Eau est en vente
5®* chez tous les principaux
pharmaciens et épiciers, à Vingt cts. le gal
lon, en gros et en détail, par la

Compagnie Eau St-Leon 
Ko. 43R Bue Sussex, Ottawa.

lyN.B.—Pour la dyspepsie 
gestion, buvez l’fiâu après chaque repas, 
et pour la constipation prenez-là avant dé-

un verre
ikBu. 3i

m
ursuivie avec toute

1.B,—L’établlmment je Midittet 
par Excellence.

STATUTS DU CANADA
Nombreux nous l’espérons seront 

ceux qui, au milieu des joies et des 
plaisirs du monde et de la famille, 
donneront une pensée à ces pauvres 
déshérités qui attendent tout des 
cœurs i haritables et dont les regards 
semblent nous dire :

Chrétiens faites l’aumône 
Faites la charité,

CVst un Bien qui l’ordonne 
Chrétiens, ayez pitié.

PUBLICATION* OFFICIELLESSir Richard Cartwright demandera, jeudj 
prochain, combien d’acres de terre y a t-il 
de loués maintenant comme pâturages dans 
le district d’Alberta, T. N. O , sur iesque s 
aucun colon ne peut prendre d'inscription 
pour homestead sans obtenir préileb'ement 
la permission d i locataire ? Aussi état in
diquant :

1. Le nombre de bestiaux que chaque 
éleveur possède sur les terrains qu’il a 
loués dans lejdistrict d’Alberta, T. N .-O. ?

Les Statuts et autres Publications 
Gouvernement du Canada, so 
ce bureau. Aussi des Actes 
de prix envoyé sur demande.

Btatnts Révisées, actuellement prêts 
Prix de deux volumes $5.00.

B. CHAMBERLIN.
Imprimeur de la Reine 

et contrôleur de la papeterie

Dupuis A XTolindu 
te ànt en ven 

séparés. L

à àGiboyer a juré solennellement à 
sa fiancée de ne plus jamais fumer 
un seul cigare.

l^e mariage consommé, Giboyer 
ne fume plus

ou l’indi
Dépt. des Impressions ] 
bliuuee et de la Papeterie, i 

Ottawa, Mars 1887. J
a tenu sa parole ; il 
de cigare, il fume la pipe

Pub“Communiqué"’ 131ns.

mwma
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Nous venons de recevoir un 
assortiment de

TAPIS de BRUXELLES

TAPISSERIES
Voyez-les avant d’acheter 

ailleurs.

HARRIS & CAMPBELL
EUE O’CONNER

;i
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LOTERIE NATIONALE DE COLONISATION
Son* le patronage de M. le curé A. La belle

Au profit de l'Œuvre de» Sociétés Diocésaines de Colonisation de In province de Qu 
Fondée en Juin 1881, sous l'autorité de l'Acte de Québec, 32 Viet., chap. -Ui.

LF DIXIEME TIRAGE MENSUEL AURA LIEU LE

MERCREDI, 21 MARS 1888, A 2 HEURES P.M.

860,000

$1,00 le Billet
} 25 cts le Billet

Valeur des Lcits, -
*50,000 11ère SERIE { 

2me SERIE {

Valeur des Lots,
Gros Lot : Vu immeuble de - 5,000 /

*10,000Valeur des Lots, - 
Gros Lot : Vu immeuble de - 1.000

PLOMBAGE
CHAUFFAGE et

TOlTUItEM.

F. C. JOHNSON & CIE
Ingéniet 

go. ne tuy

"SES,
rails de chau flu
et travaux en

poseurs d'nppa 
n fur. en plomb

epicures en cuivre. Valves. Inspira
teurs et Bouilloires.

Wrenches. A-bestos, Caouiohouc. nettoyeurs 
de lu lies national.

Feutre pour recevoir les tuyaux à vapeur et 
lus b.iUil.oiros.

Lieux d'Aisem e, Eviers et bains, etc.
ertures eu " Canada Plaie " et tôle gal

vanisée.
tr-fr-Agents pour engins de Pease combines à 

air chaud.

558, RUE SUSSEX, 658
En face de la rue George.

_|j

ENTKPHENEUR

POMPES FUNEBRES
Chariot neuf, très élégant, le plus beau dans 

toute la cited O tawa.

J SENEGAL
Coin des rues York et Dallionsie

Etabli-
técutvs

et nuit. Ordressse nient 

Connexion lé
prouip iunie. 
Ivphonique.

Nous tenons ^entrepôt le plus 

nmmtiniiions.appareils de pé- 

1 sortes,
>< Voyez notre catalogue Mus-

et la liste de nos prix.
H UNTO N & EIVINO

IMPORTATEURS
i4, RUE WELLINGTON, 334

Atelier de Marbre et de Granit
OTTAWA.

^ Monuments.entourages 
N ^ de lots de c imetière. Les 

vouvrages, le lettrage et 
y*?? la «capture sont faits p ir 
VjLkj mot-même, et me permet- 

tent d'entreprendre des 
contrats au-si bon mar-

%.

- qu aucune sutri- 
ne de marbrierde'■mm

R. EROWN,(
No rue York

Fonderie de Hull
Le sous igné vie 

fonderie de Uuil 
< x cnier tou 
de fonderie. ; 
d mensions, «

.VI. Lawson

nt de faire 
il et est

es sort. ■ d'ouvragi 
pièce- lé..eres ou pe 
au plus bas p~ix. 

est. an hou 
a tu 4 sd'expérienci 
ras fai » a son eiatd

l'a -qulsition de la 
■tenant préparé a

Huntesuoto
s pratique qui n e i 
e. et g Faillira tous 
lis-vment.

Plu

T. LAWSCN
ry. Hull.
Rue George, Ottawa.

line Brewe

AV. O. McKAY
Importateur de Vins. L jiieurs. Cigar 

bacs ; au -si propriétaire île
L’HOTEL RICHELIEU ••

Agents pour les Commerçants de Bois.
4 10, 448 cl 450 rue Sussex

S. ROGERS & SON /
Entrepreneurs de Pompes Funèbres

ET EMBAUMEURS
15 et 17 me Nicola*. residence an 2e étage

Communications Téléphoniques

MAISON SAINT-GEORGE
102 et 104 rue Rideau

Vins. Liqueurs, Kau-de-Vl# et Cigars impor- 
tés de premier choix.

Jugez par vous-méme en venant nous faire

nAMESMSÆ'i^lÆ.'Æ:
U «Lr.ra'ïïiit.tt "meSM
MENT. Elle-n'ont jamais failli ; enlèvent les 
douleur- ; assurent la régularité ; sont douces, 
ugiéables au goût et d'un excellent ell'et. l’a- 
qneis envoyés par la m ille u l'abri de toute 
Indiscrétion sur réception de ÿ2 00. T -aie 
correspondance est confidentielle. Adresse/. :

saisr1 - TonT ‘̂

Av8.1li2LVte^^Jit^K,”SS
lu, ci.faut» font leur» délits. Il *oulu«e Imim-dlatvnicnt 
tes souffrance» du eue pauvres p lits, produisant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant disparaître la 
douleur, et les jeunes chérubins s , veillent aussi “ bril
lants et frais qu’un bouton de rose." Ce strop est très 
agréable au tioét. Il apaise l’enfant, amollit Ses gen
cives, enlève toute douleur, fait disparaître les souf
frances Intestinales en réglant la digestion, et est le 
meilleur remède connu contre la diarrhée, soit qu’elle 
provienne de la dentition ou d’autres causes. Vlnut- 
clnq cents la bouteille. A y os confiance et demandez le 
a sirop calmant de Mme Winslow” et ne prenez acuue 
utre préparation.

MOULIN A PLANER D’OTTAWA
Manufacture de Fortes, Chassis et Jalousies

DE MOUNT SHERWOOD

Un assortiment des plus complets des lignes 
niviinica constamment en mains : Portes, 

assis. Jalousies. Moulines. Plat oiers. Laites, 
Douves. Fardeaux, Brus et 1 otvaux d'esca
liers. etc.

Tournage, découpage et sciage de toutes des
criptions. L’endroit à meilleur marché dans la

Ch

R. THACKRAV, Propriétaire. 
Bureau. 2*1, Rue Sparks, Ottawa. 

Connexion téléphonique.

i

I
!
■

FERRONNERIESTAPISSERIE ! L’uno des p]us ancienne* maisons commercla 
les de la .allue de l'Oltawa e. des mieux quail 
liées sous le rapport des bas prix et de U qua 
ilé des articles otteris en vente.

McDougall & CuznerTapisserie de manufacture An
glaise, Française, Japonaise, 

Belge, Américaine et Ca
nadienne, à ues prix 

variant depuis

Enseigne de la grosse Tarrière.

-----MAGASINS :------

Rue Sussex et rue Duke, Chaudière
23 11 87-88

4 Cts LA PIECE EN M0NTAN1 Aux Peintres et an l’ublic en Général
Tapisseries, Peintures, Huiles, Etc

Je puis assurer que mai as
sortiment est dix fois plus com
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

Je pose les cran des vitres de chassis 
I Plate Glass)

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERDWm. HOWE
Rue Rideau. Ottawa

Edifice Howc, rue Rideau, et 393 ! 
rue Cumberland. ------- POUR LA---------

Figure, les .Mains, la Peau et le 
Teiut eu général

i Crème de Miel et d'Amende de Hinds, Gelée de 
Concombres et rie Itoees et Moloderroa,

Un assortiment complet et nouvel 
clos de toilette ci-dessus venant d'êt

!

an des arti-

G. PHILBERT R. A. McCORMICK
CHIMISTE ET DROGUISTEIMPORTATEUR

75 RUE SPARKS
Prescriptions pour médecins et familles pré

parée- aveu soin.
Communication téléphonique 1-2-88TAPISSERIES

AMERICAINES. ANGLAISES ET 
ECOSSAIS Pritchard & Andrews

Coin de* rue* Ualliousie et Saiut- 
Patrice, Ottawa chouc. Sceaux, Kiarn- 

oes pour dates et pour 
étiquettes.

Chèques et Billets en 
cuivre et en acier.

Prestes a Sceaux et 
Métm riais.

Ou Ullage pour Re
lieurs, Rouleaux, etc 

K lampes en Acier.

SI vous voulez faire Etampee en

Réparer? Balances 

Inspecter vos Poids
allez chez le sous-

PRITCHARD & ANDREWS

PEINTURE
TAPISSERIES,

PEINTURES PREPAREE 
HUILE,

MASTIC
PIXCKA vX.

VITRES, e

GRAVEURS EN GENERAL

ARTICLES DE PEINTRE EU GENERAL j no 176 RUE SPARKS

Manufacture de VOITURES !
î*EOY AL’«

LÉ VEILLÉ if- MATHÉ

wV

a PROPRIETAIRES

Fiant arrivant de Chicago et due ailles % il Ica amèri, uines ou ,i ai vui-e de glandes connaissances 
dans mon état, le suis en mesure de garaniir entière satisfaction. Ait s ouvriers soul lousdesplue 
habiles ei ira va lient sous ma direction ; les matériaux employés sont aue-1 les meilleurs que l'on
PU' A11 enfiern sftùciaItTc^p^onipte a toutes commandes, tel est le système que je mets 
dans toutes les branches de réparations.

en pratique

56 RUE DALY - ■ 19 ET 21 RUE STEWART 
S^AVIS ! EEEfHEBPATINS ï

caillcricset ferronneries, c'est
Chez Thos. Birkett, 115 rue Rideau

P. S.—1,000 paires de Patins de tous prix t 
Venez et

grandeurs ; 1,000 Clochettes 
s-mémes. lï’ntSTet de toutes les 

voy ez par vou

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

B. B. EDDY & Oie
(LIMITEE)

INCORPOREE EN L’ANNEE 1883ETABLIE EN L’ANNEE 1854.

HULL, P. Q.
Manufacturiers et Marchands en Gros do

BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Etc, Etc, Etc

Seaux, Baquets, Planches â laver, Boites et Caisses d’emballage,

ALLUMETTES 4 TELKiîlUPHE ” DE PREMIERE QUALITE
16-1-S8-0

LE CANADA — MERCREDI, 21 MARS 1888
environ quinze jours apres la cloture de 
l'enquête préliminaire.

Q—Avez vous fait des démarches pour j 
avoir Wilson \

R—Oui,
O—Savez vous où il est maintenant ?
K—On ni’a dit qu'il était en Anglet 

avec Harry Phillip*.
(J—Dan* ces conversation*, a-t-on parlé 

d'une cinquième personne !
H—Oui on a dit quelque chose, mais sans 

donner le nom de celle personne.
Q—Quelqu'un des accusés a t il dit pour- 

quoi Wilson avait été choisi pour entrer 
dans la voûte i

Objecté par M St Pi- rre à cette question 
-Objection renvoyée.

R—Wilson.
Q—Wilson et Maxwell sont-ils restés 

ensemble I
R—Non. Wilson a resté à peu près unePiHLËMENT FÉDÉRAL nos manufactures ne se développent pas 

rapidement, le député de Hamilton, lit des 
lei très de plusieurs fabricants d'Ontario 
qui se déclarent très satisfaits des droits 
qu’on a imposes sur le 1er 
riers emploient nue grande qua 
fabrique au Canada et ils déclarent que cet 
article est de qualité supérieure et ajoutent 
que les droits imposés l’anuee dernière 
contribueront certainement au développe 
ment de celte industrie. (Applaudisse 
me ut s.)

M. Brown Ht encore d'autres lettres de 
plusieurs compagnies manufacturières, qui 
déclarent que la réciprocité commerciale, 
ou l'union commerciale les ruinerait ; mal 
gré cela les députes de la gauche seraient 
prêts a ruiner ces Industries par un simple 
trait de plume. (Ecoutez I Ecoutez 1) 

l.a réciprocité commerciale mettrai 
fromage canadien au rang du fromage 
américain de qualité inférieure, et la cote 
de notre fromage subirait une liais 
siderable sur le marché d’Angleterre.

l,e député de Hamilton termine 
lant de l'avenir brillant réservé au 
si nous savons veill 
rôts, et en 
peuple i 
son dep

“ Aimez votre pays ; ayez foi en 
nir, faites lui honneur, travaillez a son 
développement; vivez et mourez pour lui.' 
(Applaudissements).

M.UHOQU ETTE.q 
prononce en faveur 
Richard Cartwright 
nationale. 
était soumise 
du iibrc-échai

demie heure.
: Q—Pendant ce temps là quelqu'un est-il

nufactu- 
té de fer

ZiCHAMBRE DES COMMUNES R—le crois que Flynn e-t entré pour 
-rtir immédiatement. Il n’a rien apporté.

-Savez-vous que de- rafraicnisse 
aient été apportés dans la cellule t 

\je juge—Témoin, ne repondez pas.
M. Saint-Jean—Non* sommes a prouver 

les circonstances de l’arrestation. Suppo
sons qu'on ait apporté de lu Ijoisson pour 
nlluencer les prisonniers. Cela éclairera les 

jures, sur les maïucuvre* de la compagnie 
du Grand Tronc.

M. Saint Pierre — Des manœuvres très 
honnêtes i

M. Geolfrion—Gardez donc ya pour vos 
discours de demain.

Le témoin—M. Hannah est entré quel
que temps apres eux.

Q—Combien de temps ont-ils travaillé

a cour défend la question.
LU TÉMOIN FLYNN

BÉANCE D’HIER
La séance est ouverte à 3 heures.

Le député de Hastings-Onest
M. Henry Corby, élu ces jours derniers 

député de Hastings Ouest. e*t présenté à 
la chambre par sir John A. Macdonald et 
l’honorable M. Bowell.

comme suggestion.—Ubj

Transqucstlonné par la défense :
Q—Où demeurez vous. M. Maxwell 
R—A Valparaiso, Indiai 
Q—C’est bien loin d'ici î 
R—Pas mal.

stër1""
y—Depuis combien de temps êtes-vous 

detect he tin Grand Tronc?

Q—Que faisiez vous au pu 
R—Avant a'être detect 

commerce d'épices 
J'ai toujours de

pas toujours 
été employe dan

?Projets de loi 
nivants 
1ère fois

Bill pour constituer légalement la com
pagnie du chemin de fer d'Ot tawa, Morris- 
Gurg et New-York.—M. Hickey.

Bill concernant la banque Fédérale du 
a.—M. Rrown.
pour amender l'Acte concernant la 

compagnie du chemin de fer Maskinongé 
et Nipissing.—M. Goulombe.

Billconcernanl la compagnie du chemin 
de fer de Brantford. Waterloo et lac Erié. 
—M. Patterson (Brant).

Bill pour constituer légalement la com
pagnie du chemin de ter South Weetern.—
SL Hall.

sont déposés et lusLes bills s 
pour la prem

s-vouh détective ?quand été* 
environ si

nos propres inlé- 
paroles adressées au 
lord Dufl'erin, avant

Bui
L;

été tout le te m

et de papier, 
men ré aux Etats-Unis, 

à Valparaiso. J'ai 
iiu-si été employe dans un magasin de fer 
pendant deux ans. Sur le chemin de fer 
Grand-Tronc et Chicago, je suis le seul dé 
lectiv», et j’ai deux hommes a

Q—Avez vous entendu parler d’un nom
me Conroy pendant ce* conversations (

R—Wilson seul m'en a parlé, mais il n’v

entendez-vous par cela ( 
compris qu'il ne prétendait pas 

ment qu'il y avait un Conroy, 
ne me rappelle pa* au juste comment 
sommes venus a parler de cet indi-

canadiCanad
Bill M. Flynn est appelé de nouveau. J'ai 

montre deux phoiogiaphies, mais je n'ai 
jamais du que ces photographies étaient 
celles de Wilson, ce sont les portrait - de 
Jenny, maintenant en prison, a Jacks 
Mien gau. J’ai montre hier un porliai 
Wilson. Le portr.iit que l'un me montre 
e-t un portrait de Wilson.

M. Saint-Pierre se levé alors et dit : Je 
regrette que Wilson ue soit 
ie croyais que la couronne s 
sa presence ici ; j ai pris me» 
consequence ; j'ai en 
qui prouvent surabond 
Wilson. Une 
gage alors entre 
Le et de Is defen 

Lu court 
M. bain 

Comme c

son ave

qui parle en français se 
de la proposition de sir 
et contre la politique 

soutient que si la question 
au vote populaire, le projet 

avec les Etats-Unis serait» 
approuve preetju’à l'unanimité.

M. WOOD (Westmoreland) apres avoii 
signalé la versatilité des opinions des de 
putes de lu gauche, dit que si cette propo 
sition était adoptee le Canada perdrait, 
d’une manière directe, plusieurs millions, 
sait* parler des pertes indirec tes. Nos ma 

ne pourraient jamais soutenir 
lice de celles des Etats Uni*.

mon etn

La réciprocité commerciale pas present ; 
ussnreiaù de 

mesures eubat sur laM. RINFRET reprend le dé 
otion de sir Richard Cartwright.

ifais pendant plus d'une 
prononce eu faveur de la

avait rien en

y - Vous a t-i) dit quel parti cet individu 
avait pris au vol ?

R—Wilson a parlé d'une cinquième 
sonne qui était daim la voûte :v ec lui.

M. Saint Pierre demande a M. Bernard, 
l'interprète, de lire aux jurés la déposition 
du témoin à l'enquête préliminaire. Cette 

en français et en tinu 
i heure et la cour s'aj

SÉANCE DE l’a PRÉS-MIDI

M. Ford, ingénieur déjà entendu, a exa 
miné avec ie sergent Angers, la distance 
entre la maison Philipps tue Drolet et la 
ravine ou les sacs à argent ont été trouvés. 
Cette distance esl de deux mille pieds ou 
prés d un demi mille.

Le sergent Augers dit qu'il a accompagné 
M. Ford.

M. Welr, courtier et président de la ban 
que Ville Marie, dit une depuis soixante 
ans il a eu tou* les jours occasion de voir 
des écritures et il est vrai qu’il se trompe 
dans l’expertise des écritures. Il n exami 
né l'écriture des documents produits et 
croit qu’ils sont de la même écriture.

que-tionne par M. Barry—Mon 
opinion est que ces écritures sont de la 
même main, mais je ne suis pas un expert 
d’une telle expérience que je ne puisse

M.* Geoffrion se leva pour faire une 
question qui, aurait du être faite en exa 
men principal par M. Uol

M. Barry objecte, disant que la Cou
re une ne peut couvrir sa propre faute pur 
une illégalité. MM. Barry et Geollïion 
échangent vivement quelques conseils de 
procedure et l'avocat de la defense 
pris de* libertés que prend la

Le juge—Que celui qui n’a

p .piers 
quêtait 

altercation son 
ts de la pour.sui

animent cele en (ran 
urc et nedemi-het 

réciprocité comim 
M. GIGAULT succède an député de 

Lotbinlére II parle en anglais.
Je ue prétendrai pas, dit il, que les ho

norables députés de la gauche ne soient 
animés d un sentiment patrii tique en 
cette circonstance, mais en voulant favori. 
Bi-r le projet de la réciprocité commerciale 
illimitée,"ils font le plus grand tort au
pay«-|
Blake a prononces lors 
lions, j'aurais cru que les deux partis au
raient accepté la politique nationale, qui a 
été si favorable au développement du

assez vive i 
les avocat

are son enquête close, 
erre se levé de nouveau : 

vau-e est des plus import ait- 
a cour nu- doit toute lu lalitu- 

(lefendre les accuses, 
point : je veux

députés de la gauche ne 
d un sentiment patrii tlq

la concurrence
C'est la protêt1___
veloppement des m 
Uni*, de même 
développement 
d'hui.

Le député de Wes 
qu’il y n nn an à peine, 
wriglit s'engageait publiquement a ne pu* 
faire de modifications importantes au taril 
s il arrivait au pouvoir, et voilà qu’aujour- 
d’hui e t proposition est tout à fait contraire 
a ses engagements.

L'honorable député de Norfolk Nord pré 
tend que la réciprocité commerciale coniri 
huerait au développement, de nos mines; 
quant a mol, dit M. Wood, je prétends que 

:e* minières devraient coniri 
•Ilir les canadiens et no 

(Ecoutez ! Ecoutez ?)
Avec un tarif modéré, lions pouvons nt 

tirer les capitaliste* et encourager nos 
manufactures. N'oublions pus qu’il esl 
plus important de nous créer un marche 
dan* notre pays que d'en chercher un n 
l’etranger. Si nous avons obtenu de si 
grands avantages sou» l’ancien traite de 
réciprocité, cela est dû à des circonstances 
exceptionnelles. C'était pendant la guerre 
civile aux Etats-Unis ; les allaire* étaient 
presque complètement suspendues, les Ira 
vaux de culture étaient negliges et 
quemment nos pr. dulls se vendaient 
prix «-levés ; il est certain que 
pourriob* obtenir les meutes aval 
jourd'hui.

Bien que je sois en faveur de la réel pro 
elle, dit le depute de Westmoreland, je lie 
puis approuver une proposition qui ruine
rait notre commerce avec les autres pays 
et nous placerait aous la domination des 
Etats-Unis. (Ecoutez ! Ecoutez !) Ce pro

conduirait à la taxe directe et à 
ce qui n’est certainement pas à

A tires d’autres observations, 
de Westmoreland termine au u 
plaudissements.

M. BARRON

de possible, pour 
j attire l'attention sur

une question qui >e présente pour 
dite u chaque procès de quelqu’iui- 

portance. La coutume permet a deux 
cal- de la détfinse d'ad.esser la par 
jures en faveur du prisonnier, mais cou 
dans celte cause cl c’est un jury mixte, 

demande a la cour l'autorisation pour la 
dresser la parole deux fois eu 
deux fois en anglais, 
ion combattit cette prétentic 

int-Pivrre cite un pn-ci dent, alors 
mineur le juge, vu la gravité de la 

cause se rendit à la demande de M. baiiit- 
l’ieire de sorte qu’apre- l'enquête,les jurés 
charges de cette cause depuis 8 jours se 
r tu forcés d’entendre huit discours, dont 
quatre par la defense, deux par les repré
sentants de la couronne et deux par le

jui a contribué au dé 
anufactures des Elut* 

que ce système favorise b 
de nos industries aujour

que l’honorable M. 
des derniere* clec-

tmorelnnd rappelle 
. sir Richard Cart

es les discours
role auxniais dure envi- 

iourne.
lecture

J«

français et 
M. Gcollr

use (l'a
C'est la guerre civile aux Etats Unis 

a contribué à rendre l'ancien traité de r« 
ciprocité si avantageux pour In classe agri 
cole au Canada ; mais aujourd’hui les 
Etats-Unis ne se ressentent plus des sui
tes de cette guerre et le rendement des 
moissons sullit aux besoins du pays.

Je me suis toujours prononcé en faveur 
de la réciprocité quant à l'échangé entre 
les deux pays de leurs produits naturels ; 
telle est la politique que j’ai toujours ap
puyée, laquelle est bien definie dans nos 
statuts de 1K79, mais je tiens à déclarer 
que je ne suis pas disposé à sacrifier les 
intérêts de nos industries nationales. (Ap 
plaudissements). Nos manufactures se 
développent de jour en jour et ie suis con
vaincu qu’avant longtemps le Canada 

ptera au nombre des pays les plus im
portants. (Applaudissements.”

M. MACDONALD (Huron-Est) dit que 
sons l’ancien traité de réciprocité, les rela 
lions de commerce entre les deux pays s’é
taient développées d'une maniéré rcmar 
quahle et que ce serait un tmnlieur pour le 
Canada si ce traité pouvait être renouvelé 
aux mêmes conditions.

Lorsqu’en 18H4, le gouvernement ar 
cain parla d'abroger le traité, ce fut 
consternation générale en Canada et on 
implora le gouvernement impérial de 
prendre des mesures pour détourner un 
événement que I on considérait 
calamité pour le pava. . ,

Si nous ne pouvons obtenir la réciprocité 
commeiciale, ajoute le député de Huron 
Est. Il nous faut obtenir la réciprocité de 
tarif. L’union commerciale affecterait 
l'indépendance du parlement narre que 
les deux pays seraient forcés d'adopter le 
même tarif, mais la réciprocité commer 
claie n'aurait pa* cet effet.

Ad venant six heures, la séance 
pendue.

ressourc 
r a enrit 
étrangers.

TÉMOINS DE LA DÉFENSE 

défense fuit alors entendre ses té-

•rmenté. Je 
journaux a la gare du 
eu connaissance du vol 

Iroit, le lundi matin, a 
veille, dimanche, je me 

heures de 
au depot de 

iron 15 min u

aux et j\v 
demie de

La
crÿ

M. Zacliar 
tiens le depot de 
Grand Troue; j'ai 
commis a cet en. 
huit heures, l.a 
suis rendu a la station 
l'ai ant yiidi. Je suis 
journaux et j'y suis re 
les. Je me rendis ein

e revins a" 
restai jusque ver* de 
I après-midi. Je mV 
vers tlvux liet 

Pendant le 
gare je n ui vu 

Je sais qti’ap 
tenue par les 
n'ai pas été appelé 
cette enquête.

lice que s'est tent 
A cinq heures I

le Kraft est asse

nous ne 
ntages au

wrs dix

este env 

u depotd 

demie.
temps que j'ai passé 
personne ouvrir la voûte.

ni une emmêle a été 
s du Grand Tronc. Je 

a rendre témoignage u

a la

■elle, lui un-s etej!a à la
je!C,rSr-^reinH du Pa 

demeurant a Cowansville, dit qu il a vu, It 
:«) octobre, sur le train, MM. Slack et Fus 
ter de Farnham.

Un autre passager triait avec eux dans la 
chambre à fumer. MM. Slack et Foster 
sont débarqués a Farnham

jet n us et 
I annexion. I'jS

uni uniecomme une
, le d- pnié 
illieu d'ap

pas eu- 
enque 
nsquestlonné—C'est a 
ue s'est tenue i'enquêt 

a cour s

la cour de po-

Sse prononce en faveur de 
imereialu illimitée, 
impose l'ajournement du 

seance est levée.

et le troisième

débat, puis la

uassager a continue.
M. Geolfrion exhibe le portrait de Wilson 

au témoin qui dit : Ce portrait ressemble 
à la personne qui était avec MM. Slack 
Foster, mai* comme c'était la prêt 
que je le voyais, je ne puis jurer 
son portrait.

A M. Saint Pierre—J'ai parlé à cette per 
sonne plus loin que Farnham. Je suis 
serre freins. Je ne suis pas dans l'habitude 
d’aller parler aux passagers qui 
les Pullman, mais cet homme c 
quelqu’un (pie je 
adressé la parole.

Un m’a parlé de mon témoignage la se 
maine dernière. On ne m’a pas montré de 

rait.

Le.; Canadiens des Etats-Unisque c’est

Le Procès des Détectives de MontréalSEANCE DU SOIR LOW ELL—Les RR. PP. 
acheté au prix de S2Û.OOO, 
uroprleié sur la rue Merrimack, à cote de 
celle dont ils ont fait l'acquisition il y a 
quelques mois.

BOSTON— Dans la première semaine 
riI. il y aura à Lynn, un grand couvert 

de la nouvelle église canadienne 
iIle et auquel doivent prendre 
Fournier-Wyse et les daines qui 
lu quatuor qu’elle dirige.

Oblats
M. MACDONALD, reprenant, son dis 

cours, fait l’éloge de notre magistral tire, 
qu’il place audessus de relie d’aucun autre 
pay s et declare que le Canada ne veut pas 
unir sa destinée à celle des Etats Unis,

sont dansCour du Banc de lu llclnc aissait
connaissais, et

euh-ment entretenir des r Montréal. 20 Mars 1888.
L'enquête dans la cause de Fahey a en 

core occupé la cour toute la journée.
Flynn est rappelé et M. Geolfrion lui 

demande s’il a le* portraits qu'on lui a de 
mandé d apporter. M. Saint Pierre dit que 
c’est à lui méme d'interroger M. Flynn «jui 
est en transquestion, et qu’il ne veut l in 

plus tard.
ell, continue son témoignage :

A M. Greenshields—Je parlais hier de 
la cou versai ion au Richelieu entre Wilson.
Naegelé et Bureau,ie mercredi soir, ils uni 
parle du vol du Grand Tronc. C’était la 
premiere visite de Bureau à l’hotel ; Wil
son m'a présenté à lui smis le nom île 
Craig. Bureau m'a alors demande si l’étais 
un homme comme Wilson, qui ayant 
l’occasion de faire beaucoup d'argent en 
lai-se une grande partie derrière lui. Bu
reau oie dit qu'il n'était pas A blâmer pour 
l'echec du 30 octobre, vû la difficulté d'éloi
gner les gens de la voûle.

Il m’a aussi dit à moi directement, qu'il 
avait été obligé d'entrer lui-même, de feu 
dre un des couverts avec la petite hache 
narce que Wilson prenait trop de temps. Q—Pendan

bfrrwrwrwtt r,! “
levé le contenu que de deux boites, au H—Oui.
lieu de trois comme il avait prétendu. n_ Wilson a été arrêté aussi?
Nous avons parle aussi de la clef, rappe R-.le ne puis dire. On m’a dit que Wil
lant quo nous étions ailes dans le restait- son avait vte arrête, mais je ne unis dire, 
rant de James Fahey et que nous avions ,j a, ,.tl. ,|ans |,.H cellules pendant trente 
nris dans du plâtre la forme de la clef avec t.j|,(, minutes. Je crois que c'est Me-Cliam- 
laquelle ils devaient ouvrir la voûte. pngue, député grand connétable, qui m a

Pendant la conversation. Bureau in a dit rC(,,j8 en fiberté. 
qu’il leur avait donné la clef pour leur per Je ne suis p is positif. Je n’ai qu’un 
mettre d’en prendre un modelé. Bureau est lloule ra|SOimable. J'ai appris que Wilson 
pirti pour son poste et nous a laisses,Wil 'avait remplacé dans ma cellule. Je ne
son. Fahey, Naegelé et moi. puis dire combien de temps il a été. il a

„  , dû être remis en liberté quelque temps
vou projeté» après, car je l’ai rencontré a une heure

apres minuit. J'ai entendu Wilson dire 
qu'il était entré dans celte cellule. L ar
restation avait eu lieu xers minuit.

Q— Avez vous ete mis dans la même cel-
luk-,r™",ul. dire, je ne l’a, PM vu 

J’ignore s'il y a été après moi.

mais s<
C°M.,aB*RüWNe Hamilton), après avoir 

fait, quelques observations au sujet des 
longs discours des députés de la gauche, 
dit que celui qui l'a précédé a prétendu 

quantité de saumon eu cou 
expédiée de la Colombie-Ali
ta ta Unis, et qu’il s'est appuyé 

mus pour soutenir qu’une quantité 
e plus considérable de poisson serait 

ortee si cet article n’était pas frappe de

au profit( 
de cel le v: 
part Mme
composent

UN COMPLOT
témoignage et est 

transquestionne par M. Saint Pierre, l.'ar- 
re-taiion a eu lieu le vendredi, le i

y—Vou* avez dit qu'un comuh 
été fait pour «Met1 voler 
sur la rue No

R—Oui 
du Rod- ga 
rue Craig.

Q- Avez vous donné votre consentement 
vous et Wilson ?

y—Vous étiez ici sous les ordres de M. 
Flynn ?

R—Oui.
Q- Vous avez été arrêté avec les prison

niers ?
R—Non, pa* e 

plus lard, dans 
hotel Richelieu, par Flynn.

Q—Où vous a-t-on mis I
R— Dans-les cellules, avec

Maxwell continue son
de la société St Jean Rap- 

ion ont donné le résultat sui- 
leiit. VV. FilialrauIt : vive près.

Georges La

; serg. d ur 
O. Duré, A.

liste de Bos
qu’une

it avait 
samedi suivant

vaut : president. W. I*iliât rau 
Joseph Debigaré ; see. arch., 
jiointu ; sec.-fin., F. X. Julien ; sec.

terroger que 
J. C. Maxxx

Bodega, iau restaurant à côte 
u des chars urbains.

I ; trésorier, S. 
A. Verdun. Dire

Vanier
droits.

L'honor 
tend qu’oi

mes, A. Verdun. Directeurs : O. Dare, A. 
Verdun, E. Dugal. Comité de visite : Joseph 
Deliigare, A. Marceau. O. Duré. Tous sont 
le* olllelers du dernier 
reélus.

et au burea
able député de Huron-Est pré- 

qu'on a expédié de la Colombie An
glaise sur le marché américain pour *180,- 
000 valant de poisson, niais cela n'est pas 
exact. Le saumon de la Colombie Anglaise 
n’est pas expédié aux Etats Unis pour les 
besoins de la consommation en ce pays, 
mais seulement comme marchandise en 
transit, pour être de là exporté a l’étran 
eer. Les Etats-Unis peuvent prendre dans 
leurs rivières une quantité de saumon 
suffisante et n'ont point besoin d'en ache
ter du Canada.

semestre qui ont ete

W ATERVILI.E—Vendredi, était une 
journée dont le souvenir précieux vLra 
longtemps dans le cœur des membres de la 

igregation catholique de noire x ill 
jour la vers cinq heures du soir, arrivaient 
pour demeurer au milieu de nous, 6 Sœurs 
et J coin erses de l'ordre béni des lï ran lines. 
A celle occasion notre jeune ville semblait 
avoir pris lin air inacceouluméde joie et de
gaT..ut

de noire

e. Ce
ne temps ; je l’ai été 
chambre, au No. 80,

On a beaucoup parlé de la triste position 
dans laquelle se trouverait placée la classe 
agricole en ce pays et le député d’Oxford 
Sud, suivant son habitude,n dénigré le Ca
nada. Le télégraphe a transmis a l’étran
ger son discours, qui produira une impres
sion défavorable a notre pays ; déjà, il est 
probable que des compagnies de chemins 
de fer américains profitent de cela pour dé
tourner les Immigrants de venir au C

: Bureau.
it que vous 
ureau, avez-vous parlé avec -tait en liesse. l.a cloche même, cet 

sacre qui surmonte l’immense tour 
; église, fit entendre, en signe de 
voix harmonieuse et dans son lan- 
posant, lit monter vers le ciel un

joie, sa x 
gage itnf

y mue d act in de grace*.
Le soir, n T.'ttl lira, eut lieu, à l’église, le 

chant du ’* Te Ovum ’’ et la bénédiction so
lennelle du Saint Sacrement. M. le cure of
ficia, ayant pour diacre et sous-diacre 
MM. le* abbé* Piaule, et Généreux 
I expo-ilidn du Saint Sacrement on t 
la aux Sœurs une adresse de bienvenue 
accompagnée d'un magnifique cadeau. 
Apre-cela, M. le curé.sachant qu'il y avait 
a l’eglise grand nombre de protestants 
distingues, prit la parole et fit en anglais 
une éloquente allocution. Commençant par 
la que-lion des écoles, il passa bientôt au 

(lissant à grands

Il n’y a aucun paya au monde, dit le dé
puté de Hamilton, qui, depuis cinquante 
ans. ait prospéré autant que le Canada 
(applaudissements). Aujourd’hui, le volu
me du commerce est treize fois plus consi 
déraille qu II ne l’était en 1837 et la valeur 
des propriétés s’est quadrtiplée (applaudis 
ee nu-nt s). Si le paya voisin a était déve
loppé dans la même proportion, la popula
tion de* Etats-Unis serait de 4.0()I),()U0 ou 
6,000.000 plus considérable quelle ne l’est 
auiqurd'hui. En 1837, nous n'avions que 
375 bureaux de poste et aujourd’hui nous

:â
irvsen-

Nous ne sommes pas restés longtemps 
dans la chambre apres le depart de Bureau. 
Kahey et Naegele sortirent les premiers ; 
Wilson et moi ensuite. Nous devions le» 

aller visiter diffe 
rencontré ensuite 
endait au coin de 

Saint-Vin

protestantisme en esq 
t rails la x ie de ses fondiitrer au coin pour 

rents endroits. Je li ai 
que Fahey, qui nous am 
la rue Notre-Dame et de la rue Saint-Vin 

en face du palais de justice. Nous 
sommes rendus au bureau des chars

aietirs.;
en comptons 2,800.

C'e;tt en 1878, sous le gouvernement Mac
kenzie. que se produisit ce premier mou
vement d emigration aux Etats Unis, alors 
qu'un grand nombre de Canadiens furent 
forcés par la niisere de quitter le pays pour 
s’empêcher rie mourir de faim. Le pays se 
trouvait alors dans une situation très cri 
tique, mais la politique nationale y a renie

1

i Ali TËMISKAMINGLE» ARRESTATIONS

connétable Bisson 
contre^

nous sommes rendus au bu 
urbains sur la rue Craig.

. Vs Le grand 
juit la, mandai d a

mina nous sommes séparés sur la rue et 
Notre Dame, et Fahey m'a montré l’hôtel (Jhamnagne et so 
Bodega et un autre hotel près de la. J’ai vst a|lé à la mai
rencontré le prisonnier le lendemain au |vt et H arrôié Naegel
Richelieu vers sept heures ; nous nous Tianaqueslionne par M. Saint Jean-J'ai 
étions donne rendez vous. Il y avait Fahey, env0yé, aures être allé a la rue Drolet, un 
Naegele, Wilson et moi. constable chez Fah»-y. Comme il u'était

Igt nuit precedente, mercredi soir, après pas la, je lui ai laisse un mot chez lui rue 
rt de Bureau, tuhey avait dit à {saint Denis, disant que quelqu'un voulait 

•gelé: tu as tort d'amener Bureau ici, )e voir au Richelieu. C'e-t là qu'il a été 
parce qu’il ne peut se taire. Le jeudi soir, arrêté, 
rien ne fut dit au sujet du vol du Grand Louis 
Tronc. Fahey est sorti ensuite seul le «rand conn 
premier, puis Naegelé, Wilson et moi j,, giail(| c
l’avons suivi. Fix un et une autre personne opérer i ar

J’ai vu Fahey le vendredi soir. Nous rcktalion de Naegelé au No 1 rue Drolet, 
sommes partis du Richelieu en voiture Ils sont arrives vers sept heures et de- 

nous rendre chez Harry Philippe où n,ie et ont attendu une heure, une heure 
nous n'avons pas trouve Naegele. qui de- el demie.
valt être la. Nous nous étions entendus 4\ou* espérions, dit le témoin, arrêter 
pour nous rencontrer là dans le but de pah,.y en même temps. Fahey n’y était 
faire d autres vols. pas. Wilson y était. Apres avoir arrêté

M. bai ni Pierre ® objecte a ce genre de Nuegele, nous nous sommes rendu» innne 
preuve. On pourrait, dit-il. parler d au- diatement au palais de justice et nous l'a 
très vols pour prouver l Intention du vol vous mis sous garde.

il le prisonnier est accuse, s'il pouvait Vers minuit, je me 
y avoir des doutes sur l’intention, mais pu-nn au Richelieu ; Champagne est reste 
Vallaire en ce cas-ci comporte I intention en |,a8.. Wil-on était avec Fahey dans la 
en elle-même. La couronne pourrait, par vi,ami,re 14. Wilson était couché sur un lit 
exemple : dans le cas d obtention d ar
gent sous de faux prétextes par un indivi
du qui colporterait des chaînes en cuivre, 
disant qu’elle* sont en or. Pour prouver 
qu’il a l'intention de frauder, on pourrait 
prouver que l’accusé a été déjà condamné 
pour pareille offense.

Objection maintenue.

WILSON EN ANGLETERRE
partis du Richelieu à neuf 

heures, pareeque Fahey ne s'était pas rendu 
plus tôt. Voyant que la maison de Phili 
était fermée, sans lumière,nous^avons 
les chars et nous nous sommes rendus à 
l'hôtel et avons trouvé Wilson dans sa 
chambre. J’ai demeuré environ une demi- 
heure dans cette chambre. J'y ai laisse 
Wilson et Faliey. J’ai ensuite vu Fahey, 
lorsqu’il était prisonnier et a été amené 
devant le magistrat le lendemain, samedi.
Je ne puis dire quand J'ai vu Wilson pour 
la derniere foie, mais c’eat à Detroit.

Je n’etais pas allé pour le voir, c’était

nette a eu un 
le prisonnier 

elle lieu par

son Phillips rue Dro-

trieslaiion t 
oyé cherche

JOSEPH TASSÉ

Brochure de 20 pages in-8o
10 ot. L'EXEMPLAIRE

Le peuple a compris, j'en suis convain 
eu, ou l'ojiposltian voulait en venir en sou
mettant au parlement un projet imprati
cable au sujet de la loi Soott et la mèche 
est éventée.

Lee cultivateurs obtiennent aujour
d’hui, grâce à la politique nationale, des 
prix élevés pour leurs produits et c'est 
tout simplement un effort d’imagination 
de la part des deputes de la gauche de 
dire que la classe agricole 
„ urd hui dans la gêne.

On a beaucoup parlé aussi de la diminu
tion du cldflre de nos importations; c’est 
un bon signe, un des bons résultats de la 
politique nationale (applaudissements). 
Nos importations diminuent, 
manufactures se développent et 
un grand nombre d’ouvriers.

La prospérité et la tranquillité qui rè 
gnent dan* le pays démentent bien ceux 
qui prétendent que notre situation est dé- 
sesperee ; lorsque le peuple n’vst pas satis
fait de son sort, il s'en plaint, comme la 
chose ae voit en Angleterre. Au Canada, 
le peuple ne se plaint pas.

Ce que les députés de la gauche appellent 
une affaire de sentiment, nous, du côté 
ministériel, l’appelons loyauté. C’est ce 
sentiment de loyauté qui fait respecter les 
lois et maintient la tranquillité dans le 
pays, qui a supprimé l'insurrection du 
Nord Ouest et c’est ce mvmesentiment qui 
maintiendra les honorables députés dans 
l’opposition tant qu'ils essaieront de sou
lever des préjugés pour se rendre populai
res. (Ecoutez 1 Ecoutez ! )

Les honorables députés de la gauche 
protestent sans cease de leur loyauté en
vers la couronne, mais le sens de leurs 
discours indique clairement qu’ils n’hésite
raient pas à conclure avec les Etats-Uuia 
des arrangements relativement aux rela
tions de commerce entre les deux pays qui 
auraient pour résultat, un iourou l’autre, 
l'annexion du Canada aux Etats-Unis et la 
separation de notre paya de l'Angleterre. 
(Ecoutes ! Ecoutez !)

Kn réponse a ceux qui prétendent que

le dépit 
Navgeh

Bisson net te. député- 
en compagnie 
hampagnv, de

Serai 

ont.et a

thin Bissoi 
ble, est aile

de C |ji venir an Bureau du CANADA
se trouve au-

HOTEL CANADIEN
Cl DEVANT occur* PAR G. Latkiwouillb

mais nos 
fout vivre S’d’ï'int.r.ïl’e m.-igiil inné 

M. John -.OhllS-O
l.e‘ mpa's sont servis à toute heure, rt la en rie, 

sysiviiii- eni ofu-en. ci sousla sitt-inii-uilenced un 
cuiaini.-- ti-aiiçaisde premiere cia sc.

Vin*. - 1 nu. -antei ae,champagne et liqu
,let om'Ihbassement vient d'éi ro

hôtel vient 
il. ex proprie

suis rendu avec

meublé rt neuf.
le< chu mines >ont spa -ietises ci des n i nx aé- 
r, e . fiiisant f ce au parc iM xjor s Hllll. 

Lcniree i riv c e't sur l’a venue McKenzie et 
èra'e du restaurant aux Nos->3C et 
e Sussex.
JOHN JOHNSTON. Propriétaire

ait < hab
Champagne et

et avait oie 
J'ai lait tno l'arreata

1 enirée gén 
638 sur la ru

lion a éie fane.
A M. Salnt-.Iean—Ce n’est pas moi qui ai 

fait l’arrestation de Bureau, conduit dans 
les cellules vers

Q—Savez-vous 
les celloli s î

la couronne olijecle.
Q—Quelqu'un est il allé le voir ?
R—Oui, Flynn, Wilson, Maxxvell et 

Hannah, inspecteur du Grand-Tronc. Il 
était minuit et demie ; les trois arresta
tions était faites. Ils n'ont pas été bien 
longtemps. Je crois que c’est Flynn 
est entré le premier. Il est resté cinq ou 
six minutes!

La Couronne objecte à cette preuve.
M. Saint Jean—C'est pour établir ce qu’on 

a fait pour obtenir des aveux,
M. Saint Jean—Qui est entre après Flynn ?

Il qui a resté vingt cinq mi-

Q—Et après Maxwell ?

dix heures.
si Flyun a été le soir dans

STEWART & FLECKjr
Nous sommes Manufacturiers de toute description de

MACH INES pour MOULINS
Rôties d'air, Kng nA à vapeur. Ro iill rires, 

C cvre- nlerrickst. ouvrages en fonte 
pour Const ruoieurs. Colonnades, 

l-o ni nés à vapeur <-t matériaux 
pour les Mineurs.

“VULCAN IKON XVOItKS”
ltUE WELLINGTON, OTTAWA.

Toutes réparation» exécutées promptement.R—Maxwe

23-1-88—Cm
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M
A

Arrivée et âépart de* malle*.

PELLETERIES, FOURRURES
MALLES Fermeture Arrivée

L'assortiment le plue considérable 
ries et de fourrures dan» Ottawa es 
magasin

de pellete--------------- -----  ---—j---------------------------- —
t au grand Ouest — Toronto. Ha-'* m r M v m a m r u r

milton, etiv 1030 .... 8 30 8 00 6

Brock ville. etc.......
Ouest Manitoba et T 

du N. Ouest.
Ouest — Toronto. Pc 

terlioro. etc 1030 9 30 8 00
Bit—Montréal, etc. 3 30 3 S0 7 00 8 00

Ket- Pror. Marltlmea ' 3 30
Est—Cornwall. M o r 

rwburg, Lanvaster

Ksi - Québec 
Kivieiee, etc :

E.LTu». via Oilgsus |
Ouest! Etais-Vais !»
New - York. m. mrecte

Oh. de l*v St-Li et O—J 

txviupiMlle. North I
Uower. Msivalte.eivl.... !ï 00'

Kar». Kentuore.
Merrlekvllle, ltusssll.

Oh. de fer l'ac.—Pem
broke. Ainpvior. etc 

Ashton. Uumly, Carp.

i rietol. Clai 
Mmth» Kalis.
Mailawa, oie..
Ch. du fur l'ac. 

p.uion, Ashioi

Oh. de ter Can. Atl.- 
Alex.iudriS. Athol.
LaKKan, K a 
SpiiiikS. etc 

Par diligence — bull's 
t orneis. Hint burgh 
KalluwttelU. etc...............«00

d ooToam
1000,...... i

4

114 RUE RIDEAU 7 00 7 00 9 :«
1030 7 00 9 30

trouvera de» pelleterie» et fourrures de 
espèces, telles que capots et manteaux 

1, mouton de Peinte, mouton de Russie, 
. oppoeum noir.chat sauvage. Astrakan, 

chien de mer, loup de Sibérie, etc. etc. N'oe prix 
sont les plus modérés parce que toutes nos nul- 
leterios nous viennent directement d'Europe, et 

tte raison nous pouvousfaire de grande»

moue a très
réductions. 00!7 00*9 30: 

llt>le 7 00 3 30 !# Soil^jRjTmluw sauvages et souliers

J. COTE .. 1 00 7 00 9 30 ..
oo' i? oo» 30|........

00|3 30 !.. 9 40
...... 7 00 I14AI .. I...

S 30 .. 6 00
9 0187 00 » 30 iï 10

114—HUE HIDE AU—114
Fourrure? teintes et réparées.

Chemin de fer Intercolonial
« 30 V 30 v ou

te » oo v 3o 
MO 7 C0 » 30

Route de la Malle Royale, de* Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et route directe entre l'Ouest et 
tous les points du lias du Saint Laurent et 
de la baie des Chaleurs, aussi le N 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse,
Prince Edouard, le Cap Breton et

Dus nouveaux et élégants chare palais 
gréés dv bullet et chars-dortoirs font partie 
de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle 
terre ou sur le continent européen, en par 
tant de Montreal par le train du soir le 
jeudi, peuvent prendre le paquebot de In 
malle chaque Samedi avant-midi A Halifax.

IjCS expéditeurs de grains et de matchan- 
dises trouveront au port d'Halifax des elé- 

première classe, dus maisons 
d'entrepôt et toutes les commodités desi
rables pour rembarquement du leur*effets.

Dupuis di t années, l'expérience a demon 
tré que rinlercolnuial et les lignes de pa 
quvbots qui fout le service cuire Halifax et 
Londres, Liverpool et Glasgow, aller et 
retour, constituent la vole la plus lapide 
entre le Canada et l'Angleterre pour le 
transport du fret.

Toutes Informations relatives aux taux 
de transport de fret cl de passagers peu
vent être obtenues en s'adressant a 

», agent de billets,
27, rue Sparks, Ot 

MOODIE, agent pour les pas- 
et le fret de l'Ouest, V3 edifice 
. rue York, Toronto.

D. POTTING ER, 
Surintendant Général

Bureau du Chemin rie Fer, (
Moncton, N. B., 22 Nov. 18b7. I

ivmlou.c

\r.uti

7 OU 3 IU,6 00 1 W

83de* ineau, t. Iss j 
à Hirer Desert

Hillings Bridge .......
Cummings ut Herd 

mans' Bridges. 
RuulieetervilTs. etc 

•l Uoliillsrd

d

1000. .1 .. 1100 
1000 . . .. 1000! 
9 JO 1000'EEt lundi, mer 

ci edi et Vendredi

“stettsfswsVia Halifax, jeudi .

‘3 30

l.e» lut très destinées A l'enregistrement doi 
vent être mises s la poste 16 minutes avant la 
• loture des million précédantes.

Heures du Bureau, «lu 8 a. m à 9 a. m.
Manda'■ eur la poste et la Banque d Epar

gnes. de V a. m. à 4 p. m.

K. K INI

ROBERT B. 

Rossi n J. A. UOU1N. Maître de Poste 
Poste d'Ottawa, J 
tubrs 107. t

Bureau de

R

i c
chemin me kkh

PRIX CAPITAL: SI50.000 “CANADA ATLANTIC”Nous certifions par let présentes que nous 
surveillons tes arrangements /ails j>our les 
lirtiljrs mensuels et trimestriels de In Oompa- 
unie de lu loterie de l'Jttat de lu Louisiane 
uue rions gérons et contrôlons personnellement 
les tira/iss nous-memeset que le lout est conduit 
avec honnêteté, franchise et de bonne foi pou 
tous les intéresses : nous autorisons la eompa 
unie fi se servir de ce certificat arec des foc. 
simile de nos siunatures dans ses annonces.

LA VOI U LA PLUS (ÏOUKTI

Montreal et Ottawa
OTTAWA A BOSTON KT NEW-YORK, 

ET TOUS LES POINTS A 
L'EST ET AU SU O

Le» convois partiront do In gare de la rue Kl g 
comme suit :

TRAIN KPPRKH8 DK MONTREALCommissaires.

Noussoussti/nés. Banquiers et Banques,pair 
rons tous jtrix (/amies n la Loterie de ihtal de 
la Louisiane qui seront présentés a nos comp- 8.00 A.M. KKitoesœTronc a Coteau pour l'Ouest ut à Montréal aveu 

lus trains du Grand Tronc pour I Ksi ni I* Sud- 
Est. arrivant là a 11.30 a. ra.J, il. OGM Mil Y, Prés. IxmlsInnaNnl 

I*. I.ANAI'X. Près. State National B 
A. ItAI.UWlN. Prés. Now-Orlcans National Bk 
(MKI. MOU N, Pré»., Union National Bank.

ATTRACTION SANS PRECEDENT
Plu# d'un Demi Million Distribue

louai Bk

4.50
,i 8.9(1 p. m., *• raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour l'Est 

Les convois arriveront à 12.30 p m. et 8.10 pin 
c l'hst. se raccordant S la gaie Bonavuiituiu, 

iitrénl, avec lus trains de ri-st et du Sud. 
bar i'aluia Pullman aur le* trains du Mont.

L u train quittera la garo du chemin Rich 
moud à 7-45 n. m. ut 4.;tA u. tu. se ra- cordant 

lue trains Express de MontréaL

Cie de la Loterie de l’Etat delà Louisiane
Incorporée on 1808 pou

pour des lin» d education 
avec un capital do $1,000.000, auquel un tonus 
de rtinoevo do plu» de $iV0,U0U a depuis été

Sis

r 26 ans par la Légiela 
i et de cbm né,

EXPRESS DR BOSTON KT NEW YORK 
VIA ROUSE'S POINT

I 20 P M j^ni|lern(.,lewa'j™rii<
a o.iu p. m. et su rm cordant a cet endroit nu 
ies trains du Vermont Central et Delà 
Hudson, pour That et le hud, arri 
a 7.19 ot a New-York a 7.1X) le lend

vxe populaire écrasant, ses privilège 
partie do la présente constiiutlvi- de

La seule loterie qui ait Jamais été votée et ap 
prouver par le peuple d'un Mai.

Kite ne retarde ni ne trompe jamais.
Orantix ■ irsxm Minplu. ont Heu 

le* mol* et le* «-rimai» lia .>,.<■ «te- 
■■■<-*!riel* Ion* le* Irol* mois, i Itlurn
Juin, sieiilemltre <-t l»uue iilrre.i

Bn ton
eiiinin

olrs Pullman sont attachés aux 
lawn et Boston. Les pa-sager- 

pour New. York prendront le» Pull- 
man a .-ami AI ban» ou a lionne'» l’o 

ixi» billets, le» lits et tout autre renseigne 
ment peuvent éi rc obtenus au bureau des billet » 
dt In die ou aux stations.

E. J. CHAMBERLIN.
Surintendant Uénér

Dos chars dort 
train* entre Ott 
d Ottawapie

•Ilel'nu belle ouumnIoii «le fnire Fortune.
QUATRIEME GRAND TIRAGE.CLASSE I», 
u IA' A DEMI K de ML’SlQCK, NOUVELLE 
ORLEANS. Mardi, le lo Avril 1888 
2I5IHC tirage mensuel.

PRIX CAPITAL, $150,000
PERCY R. TODD

Agent général dee I awagere.
AvlM—l.e« billet* Konl de 8IO *eulei 

Ueml-bàllel X.'i t cinquième, 92 
dixième. Ml.

sr
1 PRIX OAl-ITAI.de $100.000 
1 UK AN I) PRIX do 60.000 r

'llu5
» ""do

Cliemin de Ferdo PacifiquePRIX APPROXIMATIF*
100 prix approximatifs de $100. 
lut) do do 200.
100 do do 100..........
1.000 prix terminable» de 60.........

2.179 Prix s’élevanl à......................
Les demandée» pour prix de clubs doivent être 

faites .seulement au bureau de la compagnie a 
la Nouvelle-Orléans.

Pour autres informai ions, écrivez clairement 
en donnant votre adresse complète.

Envoyez de» Mnndnl* d«* l*onl«. mandat» 
d'argent d Exprès» ou échangé sur New-York, 
par lettre ordinaire. Monnaie par expies* (a 
nos frais) adressée a

TABLE IIOKAIKE

Les convois quittent la gare UNIO'

Pour Month* xi. Trois
RIVIVBKH, Q< ’ K !’B> . 
Saint Jfan. Halifax 
et tous les points a

4.30 A. M. 
8.25 “ 
4.30 P. M.M. A DAUPHI

Nouvelle-
N,
Orléans, La.

fPoUr KINGSTON.PKTKN 
I HfiRo, Toronto, Dk 
! TRU1T. BUFKAI.O, BaV 
j ( ITV, (-IIIOAOO cttous 
! lue autres points a

DAUPHIN.
Washington, D. C.

Adressez Lettres Enregistrées a
ou H. A 11.30 A. M. 

11.00 P. M.
OKI. FANS NATION Al. HA NM,

New Orleans l.n . Express local pour Al.
MONTE, Bt'C KINOHAM 

J A RNi'RioH. Renfrew3.30 P. M.
12.01 minut L iisisra

souvenez-vous rw... .
Beauregard et Early, qui ont iasurveillnuce de» 
tirages, est une garantie d'honnêteté ot <l'inté
grité absolues, que le» chance» sont tout s ga
le» et que personne ne peut deviner quelsnumé- 
roe gagneront un prix.

MAPyKI.KZi-VOirW que «tl’A I KK BAN* 
qil.N 19 ATIO.MAI.FM «JA KAMI* NM K.AT 
I.F PAIEMENT' des prix et que tous les 
billets portent la signature du président de oetto 
institution dont, la charte est reconnue par 
le» plus hautes cours.Des lors prenez garde aux 
imitation» et aux représentations anonymes.

A KNI’KIOR, 
PKMIIROKX

ra A RT Jl t! R, 
.Victoria.

minut c xv&vZ't'ir.
nord-ouest du Pacl

12.01

Pour PneeooiT. New 
York et 'ous les 
point» dans l'Etat de. 
New. York.

7.00 A. M. 
3.15 P. M.

LA CLEF DE LA SANTE
Billets d entier parcours, tables horaires, car 

tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus au bureau des billets de la Cité Ne é2
ra* Sparks.Un

J. F. PARKER.
Agent des Billets et des Passagers de la ( ltéfil

I). McNICOLL.
Agent général des Passagers. 

LUCIUS TURTLE. 
Gérant des Passagers.

ouvre toutes les avenu es obstruées de- intestins 
des rognons et du foie et en enlèvent graduelle 
ment, sans faiblesse, toutes le* impureté» 
mauvaises humeurs des secrétion» : corrigea 
en même temp* l'acidité de l'estomac, guéris- I

ÜÜSESÊ^ BBNRY Jt WAITERS
les. scrofule, battement de coeur, attaque de !

! CHIMISTE ET PHARMACIEN
ence bienfaisante du Burdock Blood Bitters. i

RN Sc Cut, proprietaires. Toronto t Coin dss ruts Sparks et Bank.

5M

T. MILBU

; «NCBelCmiKm ET-Pêcheries dm Qs*»la
LithMS 1.BK3U 

30.072 *9.647
16.533 

MWVISION* LOCALES

Londres 20—L'attitude prise par les go u 
irnement-s du Canada et de Terreneuvi 

pour protétrer leurs pêcheries contre lea

bourse DE_MONTREAL WM.............*,*.»•

S-œi.-KïLSÏÏtiK SSÏÏæS8 !sEquestion fut soumiae aux conseillers de la «ions. No 1715 rue Notre-Dame. Montréal. n!LÜ?r ?»“? *■!!? TUfcJfi**1*1 n an i *n m
couronne. Ceuxxi d«idèrent qa. tonte» Montre au » Mar» 1888. eSïf K  ̂ 0 00 a S Si
les dépendance# de la couronne, possédant------------------------------------------------------------ ------- Jambon, la 1b............ ....................... o m t o 12,
un gouvernement responsable, ont le droit ' = • ‘ S1 e ïambe*eous canvas, la Ib............. 0 1* a 0 12i
d'tkiuiper des vaisseaux pour la protection - = 2 2 Jambon vert la lb ................ 0 09 à 0 09;«H. defense de, pêcherie. -Un. leur, |S = | e6 | I ted".','diPo'nw.m~„,Vlb !S|‘ «Si

û'= • ' d-? Su indoux canadien, en aeaux.... 0 OU S 0 09)
Ü = ü ®~ Lard fumé, la lb................................ 0 104 a 0 11
F $ =' e Epaule*................................................ 0 00 à 0 OS

o Suif raffiné. la lb............................... 0 OH S 0
Projet de eoloeiaatloB

SxiNT-PETBR8BorRG 20—Le gouverne
ment vient de présenter une mesure im
portante au conseil de l'Empire. La pre 
miere clause consiste A faire coloniser par 
les Cosaques les bords de la mer Noire et 
le versant du Caucase qui vient y aboutir. 
La seconde d'organiser bous forme de dis 
tricts propres A Ta réception des colons et 
surtout des Cosaques du Don, toute la 
partie nord du Caucase.
^ Ce projet offre des difficulté» assez mul

Banque de Montréal 
Banque Ontario....
Banque du Peuple 60 3 106
Banque Mol son ....... 50 I 140 |
Banque de Toronto 100 6
Banq. Jacques-Cartier. 25 S 85
Banque des Marchande .90 3-, 130
Banque de Québec 100 34 H6
Banque Nation 
B inq. de» Tow 
Banque Union,
Canadian B’k of Com 

era I Bank............

Perlasse par 100 lbs. 
I’o'asse, Ire qualité. 
Potasse. 2e qualité

•auiss
3.90 A 0.00

$200 | 7
100 ! 3

Crémerie........
Tow'iiNhips. .. 
Morn»l>ourg.. 
Brock ville ... 
De IDueeu - -.

Le meilleur de septembre et octobre 00 â 1H4
Bon de fseptembre....................................00 a lit»
Le meilleur d"

Qualité moyenne. ..

Frédéric III
Berlin 20—Le bill au sujet de l'adresse 

de la Chambre basse de la liiete. en répon
se an message du roi, exprime ses renier 
cie Eents a Sa Majesté impériale,et souhai
te a l’empereur une prochaine convales
cence et la continuation de son reguu bien

Berlin 20—Le landstag 
a adopté unanimement 1« 
s u message royal.

La séance fut close par trois 
lions pour l’empereur Frédéric.

Funérailles du sénateur Cernot
Paris 20—Des servie 

mémoire du sénateur Ca 
aident Carnot ont été chant 
de Saint-Philippe de Reule.

Le président Carnot condu

pcrinl Bank................. 100 1
Dominion Bank .......... 50 1 6
Banque d'Haniilton. . 100 | !
Banque Standard......... 50 ' SV
Banque Hochetaga . 100 i 3
Banque Ville-Marie.. 100 I v

DIVERS
lutercol'nial Coal Co.. 100 2-3ro 
Montrent Tel. Ca......... 40 .......

;

MARCHÉ DE DÉTAIL
sans aucun débat 

adresse en réponse
Dominion Tel. Uo......... i 10U Mm.
Rich. It Out. Nav.Co I 100 3 1
Montreal street It y Co 60 5
Montreal Uae Co ....... 40 6
Canada Cotton Co...... ; 100 l)-3m
Montreal Colton Oo.. 100 S-3 in. '

Ferlas* •« «relus
Karine de blé, par luOlbs.........
Karine de Saraaln. par 100 lbs... 
Karined'Avoine, imr 100lbs. 
Karine de Rlé-d Inde, par 100 Ibe
Moulée, par 100 lbe.......................
Son, par 100 lbs...............................
Avoine par sac
Pois, par nunot............
Rle-d'lnde, par minot.
Fèves, par minot.........

exclama $2.00 à 2.30 
2.00 a .'ioo

Ôioo à at 
0.95 « U0 
0.85 a 0.96 
0.96 a 1.05 
1.00 A 1.45 
0.8.) a 0.91 
0.00 A 1.20

BnmlasCotton Ca.......j 100
Hochelaga Cotton Co.. 100 
Siormont Cotton Co . 100 
Mervhams Manf g Co. 100
Royal Can. Ins...........
Mont'i IAian & Mort. Co 
Canada Shipping Co.
Canada Paper Co ... 
Guarantee Co ...
Burl.md Lith. Co ....
Dom. Cattle Co .......
Qu Appelle Karin Co.
Can. N. W. Land Co.
Bel I Telephone Co..
Accident In». Co

Vi
ces funèbres A la 
rnot. pere du pré 

és dans l'église

Sara Lin, par s.io 
Graine de lin

isait le deuil, 
une nombreuse assistance de 

du diplomates et de notabilités 
et littéraire».

1

Paris. 20—Après les funérailles, comme 
le cortege quittait le cimetière, une foule 
excitée s’est ruée vers la voiture de M. 
Ferry, en criant : “A bas Ferrv," "Vive 
Boulanger.” L'ordre a été finalement 
tabli *par les gendarmes. M. Ferry a été 
oblige d’accepter la protection de la police.

Patates, le sac..............................
Choux. In pièce ........................
Refort, la doux...........................
Haricot», le minot......... ..........

lerevee, le minot..
Oignons, le minot.......................
Végétaux oléagineux, la pièce 
Céleri, la douzaine......................

JJ00 2-3 in!

SLPau
Mn! 6744

Ontario St Quebec It y
Paton Mauf'g Co___
Montreal I p. c. Stock. 
Montréal 6 p. c. Stock. 
Canada Cotton bonde 
Montreal Cotton bonds 
Dundaft Cotton bonds.. 
Champ. St St. !.. bonde. 
Canada Central bonds j 
Can. Pac. land bonds..1
inter. Coal bonds.........
Harbor 6| p c. bonds.. : 

“ 6 o. c. bonds..
“ 5 p. c. bonds., j

Produits de le Laiterie
Beurre de choix, par lb.
Crémerie..........................

rre en tinette..........
Fromage.......................
Œuf» frai», la douzaine.

Aventure $0 30 à 0 35 
0 27 A 0 00H

Londres 20—Ou vient de rendre public 
un incident qui avait été tenu cache jus
qu’à ce jour. Il parait que pendant son 
séjour a San Renio en visite auprès du 
prince héritier allemand, le prince de Gal
les a failli être enlevé par des aventuriers 
irlandais.

Voici les fait

0 16 a 0 18 
0 15 a 0 61 
0 19 a 0 35■112

$0 12 A 0 15 
0 10 A 0 10 
0 10 a 0 10

Bœuf de choix.
Bœuf commun 
Mouton, la lb...
Veau, la lb.......
Lard, la lb........
Jambon, la lh..
Saindoux, In lb...........................
Saucisse, la lb.............................
Porc apprêté, par lOOlbz.........

s: Le prince royal d'Angle 
terre, pendant son séjour a San Remo, 
avait fait une promenade de deux heures 
en mer, A bord d’une pirogne italienne.

Un " steam yacht.” portant le pavillon 
américain, louvoyait deptiisquelques jours 
dans les eaux de San Remo, sans jamais 
s’approcher du

On le croyait engagé dans des sondages 
scientifiques.

Mais voilà que ce yatch. quand la barque 
montait le prince de Galles eut été A 

une ljeue en mer, commença à poursuivre 
celle-ci à toute vapeur. Heureusement, 
une cantonnier# taisant le service d’éclai
reur de l’escadre anglaise, commandée par 
l’amiral Hewet, parut A l’horizon, et, a per 
rêvant les signaux de détresse de la piro
gue, donna la chasse au yatch, qui hissait 
a ce moment les couledre “ Irlandaises ” 
son mât principal.

Le yacht disparut apr 
clocher de trois heures.

Depuis ce moment, l'escadre anglaise n’a 
plus quitté les eaux de San Remo, mais lu 
prince Albert-Edouard, trouvant qu’il fai
sait trop froid pour faire de 

est parti pour C

AVANT-MIDI
Montréal.. 0 lié A 0 12 

0 00 a 0 12 
0 10 A 0 00 
7 60 A 8 00

75 parle. Banquette

14 parts. Banoue de

I '• Banque du Peuple
" Ch. de fer Pac. Can

real G as Co.

Canad an Pacific La 
50 " Canada Coll
15 " Montreal Telegraph Co..

518 " Cie Nav. Richelieu et Ou
APRES-MIDI 

65 part». Banque de Montréal 
25 " Banoue de Commerce..

” do
arts Cie Nav.^Rlchelleu etOn

a l'-î* 
“ 21744 
a jiv*

$2,0001 int *

Commerce. î
Poules,le couple .. 
Canarde.le couple. 
Poulets, le couple.. 
Dindes, lecoupie. .
Oies, le couple.......
Pigeons, le couple..

Pommes, le baril.... 
Citron.*, lu boite ... 
At ocas, le gallon. 
Raisin vert, la livre.

$0 60 A 7 80 
. 0 75 A 1 10 
. 0 00 a 0 00 

1 50 A 2 20 
1 30 a 2 00 
0 30 u 0 35

$2 75 à 3 25 
3 U0 a 3 50 

. 0 00 a 0 .V

ndsBonds

tario. a 51^

us" Brochet, la lb.. 
Morue, la lb...

.........f0 00 % 0 00
. 0 06 a 0 08

........  0 06 a 0 00

."!.'!' o oo u u iu

.......  o oo a o uo

.......  0 00 à 0 15

....... il 00 a 0 16
S . 0 00 a 0 10

. 0 00 A 0 10
.......  0 12 a 0 15
.......  0 20 A 0 25
.... 0 12 a 0 15
.......  0 25 à 0 30

MARCHÉ DE GROS■ s une course au
Had oc fumé. 
Homard, lu lb. 
Klurgeon. la lb 
Poisson blanc 
Dore des lac». 
Doré do rivière 
Saumon frais 
Hareng frais.

Montréal. 20 Mer» H*<

rsio Blé rouged hiver du 
Blé blanc d'hiver 
Du Printemps 
No 1 Manitoba . .
No 2 do 
No 1 Nord-Ouest 
Pois. 66 lb». en magasin 
Avoine, 34 Iba

Blé-d inde, droits payés . 
do en entrepôt «.

Canada.
gros, la doux, 
petit», la douzSoMelle» océaniques

Londres. 20—La décision du gouverne- 
ment canadien tonebant le service des 
malles océaniques e»t attendue ici avec 
beaucoup d'intérêt. Le réglement des dé
tails sur le projet d’un subside Impérial en 
faveur du service sur le Pacifique est en 
suspens en raison de cette décision.

Parlement anglais
Londres 20—L'opposition en général 

approuve le bill du gouvernement local, 
tandis que parmi lus ministériels, on 
compte plusieurs dissidents, au sujet du 
principe démocratique que le projet de loi 
comporte en accordant le droit aux con
seils d’étçe électifs. Les conservateurs 
avancés sont satisfaits de cette mesure 
qui sera adoptée non sanssoulever toutefois 
une grande opposition.

Londres 20—Le bill présenté par M. 
Parnell sur les arrérages de rentes agrai
re» en Irlande, sera discuté demain, A la 
chambre des communes. Ce projet de loi 
» été le sujet d’une assez vive discussion 
A une assemblée prolongée du cablnet.hier.

Maritime
Liverpool 2ü—Est arrivé ici de New- 

York le vapeur “ Cité de Chester.”
Havre 20—" La Normandie ” est arrivé 

de New-York dans ce port.

Anguille aaléo^la p 
Burbot te préparée. 0 00 a 0 10 

0 00 a ü 00 
0 08 A 0 15 
0 20 u 0 20 
0 15 a 0 20 
u 20 A 0 20 
0 00 a 0 10

Maskinongé 
Macquerenux . 
l’erctiaudedadi .....tains i

Lncaiche 
Huîtres, 1

MARCHÉ D’OTTAWAPatente d'hiver....................
Paten te du printemps.........
Extra supérieure de choix
Superfine................................
Forte de boulanger ...........

EN SACS D'ONTARIO

Khi im- No 1, par baril 
T'arme forte de boulai
Karine extra..............
Farine de snra»in. 
Farine d'avoine 
Farine de blé-d’inde

Blé. le minot
Avoine..................
Ble-d'inde..

Patates, la poche 
Navets, le sac 
Betteraves 
Choux, la pièce.. 
Pommes, le sac.

Poulets, le couple 
Poules, la pièce 
( nnards 
Dindes, 1

Veau, au quartier 
Mouton do 
Vaclu salait

* 4 2 5 A 4 00
5 0)a 5 50

6 50 A 5 85 
3 00 A 3 50

0 00 A 0 00 
0 43 a 0 45 
0 00 A 0 03 
0 50 A 0 «U

! 0 65 à 0 70 
0 DU u 0 (Kl 
0 00 A 0 00

4 20 a 4 30

0 00 a 5 45 
0 00 A 5 70
o n» h 6 on 
0 00 a 6 25

». T. p.c.
1.SI0 

700 1-800

Superfine................
Forte de Ixmlanger de la ville (en 

sacs de 140 lb») par 196 livres
Farine d'avoine, en barils........
Farlned'nvninegranulée <
Farine gmm née..................
Avoine graminée

en baril»

Quantité de produits reçue hier:

Blé, minois.......
Avoine, minora. 
Orge, minou. 
Farine, barils. 
Potasse, pots. 
(Eufs. cat »es . 
Beurre, tinettes 
Cuir, rouleaux ..

LEGUMES

Reçu à Montréal, par chemins de fer pour la 
semaine terminée le 10 Mars:

O.T. P.C. Total.
VOLAILLE*

Monument A Gnillenme I
Blé. minets...........
Blé d'Inde, minote
Pois, minois...........
Avoine, minois....

Berlin 20—Aujourd'hui au reichatag, 
Herr Ackerman n appuyé par les conserva 
leurs, a soumis une motion d'urgence re 
querant le prince Bismarck de présenter A 
la prochaine session un bill pour l’érection 

nt A la mémoire de l’empereur 
La motion fut adoptee sans

u»i t;û) 2.000
6.200 1.2.10 R, «H
.......  3,770 3 770

250 2.530
Orge, minot!
Fleur. Iiarils..............
Farine d'avoine, brla 
^ta»»e, pots.........

Beurre, tinettes 
Cochons apprêtes 
Cuir, rouleaux.. 
Peaux crue»
Whiskey et

les 100 livres.

Guillaume.
discussion.

lonume

Beurre, en pain 
do en sceau 

Fromage 
Siuif brut

Saindoux.........
Sucre d'erable 
Miel, la livre 
Sirop d'erable

C0URHIKR DE MONTREAL esprit de vin

Tabac, paquets.........
Pétrole, bis et caisses 
Huile de lin. barils—M. le juge Brooks, de Sherbrooke, est

—M. le juge Pelletier, de 
Saint Lawrence Hall.

JCn magasins aux dates ci-dessous mention-

lî Mars 10 Mars 19 Mars 
1888 1888 1887
285.0» 279.008 324.022

11.464 6.161 ; 9.718
66.173 f6 774 238.181
56.386 5.5.710 115.581
13.161 13.350 60,6.) I
3.950 3.9.0 12.791

Québec, est au
legation

Blé. minot» 
Blé d'Inde. 
Pois, minot» 
Avoine, tnino 
Orge, minois. 
Riz, minot» . 
Farine, barils 
Farine da volt

—M. le juge Irvine et Mlle Irvine, de 
Quebec, sont au Windsor. minol ■

—M. L. J. Demers est au SaintLaw- 
ren^e^Hall, ainsi que M. J. G. Dechène, Encres Toiray llanrin34.001 48.10^

ne barils—L’honorable E. Stanley, fils de : 
nouveau gouverneur-général, est arri 
Windsor.

—J. B. H. Beauregard, notaire, maire 
d’Iberville, est descendu, hier, au Saint- 
Lawrence Hall.

—M. Aimond R Ramsay s’est cassé une 
jambe dans une chute sur le trottoir rue 
Saint Jacques.

ron, 76 ans. un aliéné, trou 
ojé A^ l’asile après avoir

La quantité de blé A Chicago montre ___
augmentation de 45.000 minoisjconmaréo avec 
la semaine dernière, et une diminution de 
6,906,0 0 minois comparée avec la -entame ci r- 
respondante Vannée dernière. Lo blé-d’inde 
montre une augmentation du S.’U.O 0 minot', 
comparée avec la semaine derniure. ut un» di
minution de 3.722,000 minois avec l'an dernier. 
La quamité de blé en vue A Chicago montre 
une diminution de 407.0(0 minot» comparée 
avec la semaine précédente, et une diminution 
de 1^,919.000 minot* avec l'an dernier. I e blé 
d’in le montrelune augmentation de >6.000 nt». 
comparée avec la semaine dernière, ot une 
diminution de 7.065,000 compaiéo avec l’un 
dernier.

Les chiffres suivants font voir la quantité de 
grains en magasin A Chicago aux date* ci-après 
mentionnées:—

17 Mara 10 Mars 18 Mars 
1888 1888 1887

LA SYRIENNE
KNCRK A COPIER sans RIVALE

Cette encre, très fluide, et d'une 
Jolie nuance violette en écrivant, 
devient de suite très noire. Elle 
est In seule qui produise de bonnes 
copies plus d'un an après l'écriture.

—Alex. Be

n examen m
—Une vieille femme du nom de madame 

John Brochu, s’est cassé un bras dans une 
chute sur le trottoir de la rue Ontario, près 
du chemin Papineau.

—Le service anniversaire de feu Dame 
Chs. Jeannette, mère de l'échevin Jean
nette, aura lieu jeudi prochain A heures 
A Saint-Henri de Mascouche.

LE XIXe SIECLE
Encre Noire-Fixe Inalterable

BD-dïnde.
Avoine

Cette encre, d'un noire très intense en écri
vant, se recommande aux comptables par sa 
fluldi'é. Elle n'oxyde pas les plumes métalli
ques et ne dépose Jamais.

DEPOT : Chez loue les papetiers et chez tous 
les libraires.

5.449.511 5.401.133 12.353 833
2.772.205 2,552.417 6.504.954
1.070.518 1.0*1,213 1,071.606

32,484 33,873 157.719
—Les trains sur le chemin defer Mont

réal et Sorel. entre Montréal et Longuettil 
marchent régulièrement depuis samedi.
Les trains circuleront librement insqu'à 
Sorel dès demain.

—Un prisonnier du nom de 
pelé comme témoin A la cour 
échappa A la surveillance du constable 
Grave), en sortant du palais de justice et 
prit la fuite sur 1» rue Saint Jacques. Il
fut bientôt empoigné et conduit au poste. 3 Mars V> Fev. 18 Fév.

,, „ . ...... , Minot» 1888 1#8 1888

iters’ ELi-k %sîs ’iss “n
chelieu. qui devait les remettre a un mar- Avoine 4.802.102 4,9f7.69U 5,001.410
ch and de fourrures. Lorsque ce dernier se Riz-................. 382.818 376,9*1 367.014
présenta, les fourrures étaient perdues. Le i Orge.... 2,409.403 1,486.507 2.737.216 |
propriétaire de l’hôtel a été condamné A j Le tableau suivant fait voir la quantité de : 
payer la valeur de ces fourrure*. ] grains en magasin, aux pointa mentionnés, avec 1

comparaison
17 Mars 10 Mars 18 Mars 

1888 1888 1887

1-e tableau vl dessous fait voir la quantité de 
graine en vue aux dates mentionnées, d'apres 
l'estimation de Chicago: —

17 Mars 10 Mars 18 Mar» 
1888 1888 1887

36.253.021 36.060.966 53,172.927 
3.298.290 9.212.394 16J63.076
4.197.510 4.426.990 42)97.037

367.931 378.722 39-2.6»
1.583.825

J. B. ROLLAND & Fils
Agents pour le Canada.

Avoine. .

Letnay, ap- 
de Circuit, L’EXTRAIT

2,020.965 2,235.475

Fraisier Sauvage
DOCTEUR FOWLED

—Vers neuf heures moins le quart, hier 
matin, le constable Favreau a arrête un Minois
nommé Millette sous l'accusation d’avoir New-York— 
volé des œufs au marché Bonsecours. Pen- .. .
dant que le constable conduisait le prison- 1 Avoine °' 
nier, quelques minutes plus tard, le vo- ^iz
leur prit soudain eea jambes A son cou et Orge,
il se dirigea A travers le Champ de-Mars Mii.u a
vers la rue Saint Gabriel. Mais le consta- Blé .
ble se mit A sa poursuite et le rejoignit an R«*- 
coin des rqee Craig et Saint-Gabriel. Pour ,
sa défense 11 a ajouté qu’il n'essaierait Tu^DO 
plus de se sauver, perce qu’U n’avait pas Blé-d inde"

-----GUERIT —

4.590.431 4.826.419 5.276.767 ! L© Choléra,
Choléra des Enfante,

«ir» E/,21. 17/2,i Diarrhée
et toutes les maladies 

de l’été.
2.156.286 2.184.361 3.796.172 ,

47.207 70.383 8.464
130.760 137.624 267.879 ,

-- 1.532.360 1.671138 3,193.434
180.127 171131 114.707 I

8,246 7,998 13,43$ I EN VENTE CHEZ TOUS LES PHARMACIENS

INISATION
elle
province de Québec. 
Tier., chap. :i6.

.IEU LE

IEUBES P.M.
60,000 

$1.00 le Billet 

} 20 ets le Billet
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!

TOITURES !
YL*i

MATHE
1RES

Dohte d’aflairosde S. D 
î» légères. Sulkeys. ut© 
e g fund es ton naissances 
tvrturs sont tou»des plus 
■~i les meilleurs que l'on

que je mets en pratiqme

STEWART
m\s !
Clochettes pour eleig

i DE

5 Cie
N L’ANNEE lk83

Gros de
E
eus, tte, Etc, Etc
d'emballage,

RB QUALITE

INERIES
aisons corn merci» 

iwn e. des mieux quai! 
i bas prix et de la

& Cuzner
rrosse Tarrière.

Duke, Chaudière

l’ublic en Général
tires, Huiles, Etc
i vitres de chassie 
Glass»

DES SUR DEMAND*

EPHERD
eau. Ottawa
LA--------

i. la Peau et le 
général
"le de Hinds. Gelée de 
ses et Moloderma, 
t et nouveau des arti- 
renant d'être reçu-

ORMICK
DROGUISTE

(PARKS
lecins et familles pré-

Andrews
E lampes en Caout- 
îouc. Sceaux. Kinro
ss pour dates et pour 
iqnettes.
Cheques et Billet* en 
livre et en acier. 
Presses a Sceaux et 
lém< riais.
Outillage pour Re- 
eurs. Rouleaux, etc 
Etampos en Acier.

ANDREWS
GKNKRAL

SPARKS

LE CANADA—MERCREDI, 21 MARS 1888

DERNIERES NOUVELLES
CANADA

Quebec- 20—Un orage accompagné 
mnerre, le premier de la saison, a pa 
nr dette ville, hier soir.

Port de Halifax
Halifax, 20—Sont arrivées ici les goë- 

kues Grey, Parrot, Annie, T. Makie, de

Sont, parties les goélettes Grey et Parrot 
pour Saint-Pierre Miquelon.

Propriété des Jéemitee
ebec. 20—11 est entendu que si legou- 
roent local remet A la cité l’ancienne 

propriété des Jésuites, cet emplacement 
sera converti en un Jardin ou servira A la 
construction d’un nouvel hôtel de ville. 

Banque Centrale
Toronto 20—On annonce que les liquida

teurs de la banque Centrale paieront un 
dividende de 23 centins dans la piaatie aux 
déposants, dans la premiere semaine 
d’avril.

Jnges de poix
Quebec 20—Les juges de paix suivants 

viennent d être nommes. MM. Hollis 
Sliorey. de Montréal et M. G. O. Demers. 
M. D., O. Oliver, Henry Currier. J. B. An 
ger, A. T. Thompson. L. K. Drew et G. W. 
Moore, de Magog, Stanstead.

Legislature d’Ontario
oronto, 20—Certaines remarques per 
nelles contraires A la dignité du parle 

it été faites hier soir a la legists 
provinciale par le ministre de Vins 

traction publique au sujet d’une motion 
de M. Creighton dans laquelle il est dit 
que la géographie de l'honorable M. Ross, 
à l'usage des hautes

ment ot

renseignements inexacts. Le ministre ré
pondit que M. Creighton n’était pas assez 
intelligent pour comprendre le livre en 
question.

La Chambre adopta deux 
me lecture, pendant que la masse se trou
vait sous la table, et un député appela 
l'attention de la chambre sur le danger que 
courait la constitution.

bills en deuxiè

jurait la const it 
Le bill du suffrage universel a é 

té et le comité a rapporté progrès.
La chambre siégera A 11 h 

tous les jours jui 
législature sera p

reel a été discù

siégera A 11 heu 
usqu’à jeudi, alo 

rorogée.

ETATS-UNIS

Journaux américains
New-York, 20—Le Mail et YEjcpr 

été vendus A M. Elliott F. Shepard.
New-York. 20—11 est rumeur
hepard a acheté ces journaux en son 

personnel et non pour un syndicat de pu
blication. Le prix d’achat, dit-on, est ue 
$500,000.

M. Shepard est le gendre de 
H. Vanderbilt, le célèbre mlllit

Nonciature aux Etats-Unis
dit que l’idée de 

un nonce papal pour les Etats- 
té abandonnée de lu part du Saint-

. Décédé

feu M. Win 
onnaire.

New York, 20—L’on 
nommer
Sièic.

Pittsburg, 20 — C. N. Shaw autrefois 
rédacteur gérant du journal Dispatch ,de 
Pittsburg, est décédé aujourd’hui apres 
une longue maladie.

Traité des pêcheries
New-York, 20—Une dépêche de Wash

ington dit : "C’est l’intention du comité 
des affaires étrangères au sénat, de di 

le traité des pêcheries samedi prochain, 
rtement du secretaire d’Etat a pre

nnent en ce moment commun 
les documents concernant les pêc

sénateur Frye deman- 
emblée» de chaque 

vra difficile- 
taire d'Etat

ter
LeLe dépat 
bableme

La résolution du 
dant les minutes des anse 
jour de la commission, rece 
ment l’approbation du secré 
Bayard.

Grève finie
Mason City, Iowa, 20—La grève du che 

min de fer central de JTowa a été réglés 
Huit cents hommes qui étaient san» 
vrage dimanche dernier, reprendront 
emploi maintenant.

Défalcations
RD, Kent., 20—Le gouverneur 
e matin, a suspendu du 

, M. Tate, dont 
de 850,000 A $150,

XVRANKFOR 
Bucknar, ci 
fonctions le trésorier 
défalcations s'élèvent

Faillite
Abkrdee, Miss., 20—La mai 

quiere Gattman et Cie est en 
un passif de $200,000.

S
(XK).

son des ban- 
faillite, avec

Ecrasé per un train
New-Westminster. 20— Un homme in

connu, qui était couché eur la voie ferrée, 
près de la jonction de cette ville, fut coupé 
en morceaux, hier après-midi, au passage 
d'un train de chemin de fer. Le endav 
peut être identifié, vu que la tête a été 
complètement broyée.

Attentats et suicide
Denver, Col. 20—Chs Sweighart, alle

mand. âgé de 40 ans. apres avoir tiré sir 
coups de revolver sur sa femme qui vient 
de divorcer et sans pouvqlr l’atteindre, 
s’est retourné dans sa rage et i 
deux pensionnaires qui venaient d’entrer 
dans la maison, cas»ant le uraH de Reahm 
et faisant sauter la cervelle A Kreiner.

Il pr t ensuite son pistolet et se tira 
balle dans la tête. La jalousie est la c 
de cet action épouvantable.

EU HOP

Cefiiarel-Limousin
Paris, 20—Le général Caffarel et Mme 

Limousin ont été condamnés aujourd’hui 
pour complicité dans le scandale de la 
vente des décorations de la Légion d'hon
neur. M. Caffarel, vu certaines circons
tances atténuantes, fut condamné seule
ment A une amende de 5,(JUU francs, et Mine 
Limousin à six mois d’emprisonnement.

Démenti
Londres, 20—M. Chamberlain écrit que 

le rapport donné à son sujet par M. O’Brien 
lore de son discoure à Birmingham,samedi
dernier, est inexact.

Commerce chinois
Shanghai, 20—On rapporte que 

Chang se déclare en faveur de l’ot 
du Yang-tsé-King au commerce

Leliung

rs"

Nouvelle tempête de neige
Berlin. 20—Une nouvelle tempête de 

neige a sévi pendant trois jours. Au cen
tre de l'Allemagne, le trafic a été suspendu 
sur toutes les grandes routes, et dans plu
sieurs districts des alentours, les lignes de 
exemine de fer sont bloquées oar la neige.

Monument historique
Londres, 20—Le lord-maire de Londres 

a entrepris de demander des souscriptions 
pour élever un monument eux officiers 
anglais et aux soldats qui sont tombés sur 
le champ de bataille A Waterloo.

Le général Boulanger
Paris, 20—On rapporte que le gouverne

ment a décidé de destituer le général Bou-

Chambre des députée
P Agis, 20—A la ^hambre desus, 20—A la chambre des députés 

rd’hul. M. de Caœagnxe parla en fa- 
, général Boulanger, protestant 

tioignemeut de larmee. Il nia 
partisan du général Boulanger. M. 

de Cassagnac cita un articled un journal 
allemand disant que le général avait été 
destitué.

Le premier ministre Tirard déclara que 
s remarques de M. de Cassagnac étaient 

ne toit pas 
Cassagnac de cont tuner a 
même désinvolture, (Ap-

aujourd'

itre son eloign 
re un partisan

les remarques de Al. de Cessai 
Injurieuses et demanda qu’il 
pennisAM.de Cassagnac de

ssement». 
résilient de la chambre s'adressait 

&L de Cassagnac. dit : " Le pays 
des paroles d* l’orateur.”

plaudisse
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NOTAIRES. Km
Bloc Hay, ra* Sparks, Ottawa. Ont.
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McV eity & Henderson
AVOCAT». SOLLICITEURS, Km

Cour Suprême et les Départe 
mente Publie».

Scottish Mario Chaoibm, Ottawa, Oui
Taylor McVkity

Agent» pour la t

G i.o. F. 11bn liKltHON.

SKWART, CIIHÏSLEli i GODFREY
AVOCATS. SOLLICITEURS 

Agi uts pour la ('oui Suprême et lo Parlement.

llianliM lioioii, 14 ror Mitcalfe, llltawa, Out.
MvLkod Sri. F. 11. CiiKvai.EK

GoDKIiBY

W. J. CUBE
Ateral, belllullewr, Etc. 

Scottish Ontario Ciiambbhs, Ottawa. 0*t. 

-----ARGENT A PRETER

Bradley St Snow
AVOCATS. .-Ol.l.ll 1TEURS

SUPREME, NOTAIRES. Kit 
R. A. Hhadi.ey

n i A cgvit

Argent A prêter 4 
bout»ui en aucun tu

A ü avec privilège de rout

GUNDRY & POWELL
Avocat», Koliiciicurt-, Fie.

"l it I A Col lt NVl'HI MK I I I.KH

liuieui) ; Üû rue .Sparks,en lace de l’ilolel llossel
F. C. Powell.y.i'tliur W. Gnndry

U'jIJGINS, klUll i KlilllERFOHI)
Avouai». Nulltcltélira, #olnirue, «le.

pour lu Cour Huprème, Iv Pari 
lu» Dcpuitiiiiioni» Public», etc.

ARGENT A PRETER—

liurenux : !Scoiil»li Ontario Chambers 
Kuiiipt ville, Oman...

HRAUKK I) IN mit M ATION liKH MARCHAND* 
DATAI LLKUH8

John Ilot G*o. K. Km*
C itUTIIKRKOI(l)

JaINDKN iV- COLE
Comptables, Collecteurs il Agents Mercantiles

'» 40'u III K KI.U1N, OTTAWA

colletés, livres ajustés at 

W. A. Col*

Lo)ers et detlu» 

11. Lindi m

Dr FISSIAULT
---- DKNTlbTE -

25 IUJEJHI»AHK8
Occum*ra nu mol» d'Avril l'ancien bureau du 

Dr, Noiin, coin de- rue» hu»»ux cl Rideau, 
lieu i u» uo bureau, de U 6 5 1

GEORGE COX
LITOOKAPIIK. GRAVEUR.

CLICHKLR ET MKDA1LLKUR 
»> HUE ■r.KTI.IE,

OTl'A A, Ontario

CHS. DESJARDINS
AURNT D'AHSVKANOK KT COURTIKM

Hotel ICiiHNell, No 2Ü rue hpurk*
-----OTTAWA------

Représente la CITIZEN, départements du 
r* u la Vie e> des Accidente ; aussi a Kent 

pour pluMiuur» L'unipagnlu» Anglaise» 
du premiere olwaee.

< Hpituuz réunis: - - - $10,000,004)

Marcliand de Royaux .
OHpeou» de iiiaruiiuii-JiHu» 
muiidéu» ruv

» en caoutchouc, 
Hum Ion im médis ;une ni une a

M OeeJnrUlini donne une allant Ion 
loule apt claie nllnlre» il'awursnr*

LAURbNT DUHAMEL
KTALD MARCHK BY

ni ment co plei .le» meilleures viandes 
du marché d'Ottawa. Ku gru»et en détail : mou 
on. porc. HAUuiMMU», etc. t online par le paeeé, 

M. Duliainel »u fera un rlevuir du HutiHfnlie les 
pratique» qui voudront bien l'Iionoier de leur 
blenvmUnul pu11 ontq e 1 12 87-88

L. N. LOYER
Nouveau mazasiu de Vins, Liqueurs et Kpicerier

No 165. coin des

M, 1/oyer lient ron»!uniment a son magasin 
tout ro qui < ou-tituule llgned upi. erlusdeusse» 
moindre* rlctall». 11 <:»puru pur ne pi ompte at
tention et »n rourlcl dr rn vers le public, mériter 
une lai ge part du pal rouage. 21 11 8Mu

rue» Hu»»ux et Clarence, 
Ottawa.

W. E. BROWN
MANUFACTURIER et MARCH AN

CHAUSSURES EN GROS !
A transporté son établissement au

No 61, RU K RIDEAU
19 11 87 88 (Porte voisine de M. Wall, épicier

Isidore Despatie
PLATRIER

141—RUE KING—141
OTTAWA

Pour MESSIEURS SEULEMENT
A LOUKH

De confortables chambres meublées, A l’Hôtel 
INTERNATIONAL*. 12 et 14 rue George. »v#e 
connexion au restaurant

J. W. LANCTOT,
Propriétalr
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LE CANADA—MERCREDI, 21 MARS 1888

LE FEUILLETON M. Sigouin. “Oui, difcil, j’en 
connais un qui est à se bâtif* 
une maison dans la partie est de 
la ville. — Savez-vous d’où il 
vient ?—Du Castor. C’est juste
ment l’homme que je cherche.”
11 dit à son petit garçon de ve- 
ùir me conduire.

Je frappai, une petite fille de
12 ans vint m’ouvrir la porte,elle 
ne me reconnut pas. Je lui de
mandai : “Ton papa est-il ici ?” 
—“Oui, monsieur^” M. Sigouin, 
qui m’avait entendu parler, se 
présenta ; aussitôt qu’il m’eut 
aperçu, il poussa un gros cri : 
“C’est bien Louis Marin ; 
femme, c’est bien Louis qui nous 
arrive.” La femme accourt : 
“Eet-ce bien toi, Louis ? Tou
tes les filles surviennent les 
après les antres, elles 
tent au cou ; la plus petite s’as
sied sur mes genoux Toute la 
famille était heureuse, comme 
s’il leur était revenu un enfant, 
un frère. “I)’où viens-tu ? me 
demanda madame Sigouin.—Je 
viens de la Blanche, de la Oati- 
neau, de la Lièvre, de Bucking- 
gam, de Clarence, et de vingt 
autres places dont j’ai oublié les 
noms. Tu as bien marché 
me le Juif-Errant.—Oui, et je 
n'avais pas toujours cinq sous 
dans ma poche.—Tu as dû avoir 
beaucoup de misère ?—Madame, 
plus que je ne le pourrais dire.
—Si tu étais resté avec 
très, tu aurais fait bien mieux.
—Madame, j’ai regretté souvent, 
très souvent, d’être parti.—Après 
ton départ, bien des fois la nuit 
je me réveillais, je réveillais 
mari et je lui disais : ce pauvre 
Louis, il est peut-être couché 
dehors ce soir, lui qui est si gê
né pour demander à couvert.— 
C’est vrai, madame, j’ai couché 
plus d’une nuit à la belle étoile ; 
plus de vingt fois j’ai passé la 
grande journée sans manger. 
Alors je pensais à vous autres, et 
je me disais : comme j’ai été fou 
d’avoir quitté une si bonne pla
ce et du si bon monde.” Mada
me Sigouin, en entendant cela, 
se mit à pleurer, puis M. Sigouin, 
puis tous les enfants ; 
pleurions et rions tous 
ble. Madame Sigouin continua : 
“Tout ce que tu nous dis là, 
nous te l’avions prédit ;
non pas que nous te le souhai
tions, car tu ne mérite pas qu’on 
te souhaite du mal, et tu nous 
avais ren«lu un trop bon service,, 
l’année que tu as passé avec 
nous. Reste avec nous mainte
nant, dit M. Sigouin.—C’est mou 
plus grand désir, repris-je. Sit 
je puis me procurer une place ài 
la manufacture, je n’irai pas plus: 
loin que Cornwall, et je me reti
rerai ici, en payant, bien enten
du, si vous voulez bien m’accep
ter comme pensionnaire.” Mi
nuit sonna, et nous jasions enco
re. Jamais je n’aurais cru qu’il 
était si doux de rentrer au sein 
d’une famille aimée.

Le lendemain, M. Sigouin re
vînt de la manufacture, en di
sant : “Je t’ai obtenu une pla
ce pour mener un cheval en 
dehors du moulin ; il s’agit de 
défaire et de carder les déchets 
de coton qui restent attachés 
sur les bobines, afin d’en fabri
quer ensuite un tissu grossier qui 
sert à faire des poches. Ce n’est 
pas difficile.” La première jour
née j’étais à l’essai ; j’avais: 
grandement peur de ne pas fai
re mon ouvrage comme il faut ; 
mais, à plusieurs reprises, pen
dant le jour, mon bourgeois, M. 
Podus, me dit : “Je n ai jamais 
eu un garçon aussi habile pour 
me faire de la belle feline,” c’était 
le nom de l’espèce de filasse que 
j’obtenais comme résultat de mon 
travail.

Je gardai cette place, qui me 
plaisait fort, demeurant toujours 
chez le bon M. Sigouin, pen
dant quinze mois, jusqu’en no
vembre 1878. Alors la manu
facture diminua de moitié, pour 
le temps de l’hiver, la somme de 
ses opérations ; et je fus remer 
cié temporairement, avec Tassa- * 
rance que je serais pris à gages 
au printemps suivant.

la plus grande des plus
LE MARI DE MAROIMITE GRANDES VENTESEST MAINTENANT

Én Vente à notre bureau
— ET CHEZ—

M. GUILLAUME,
LIBRAIRE, RUE SUSSEX.

PIGEON, PIGEON & CIE.Dans la Capitale
mal’cmoniM'l

M. L. J. Demers, propriétaire du 
■‘Canadien’’ et M. ,T. J. Koote, pro
priétaire du “ Morning Chronicle,” 
de Québec sont à Ottawa, aujour
d’hui,

M. A. Iivanturel M. P. P. pour 
Prescott est au tirand Union.

Encore lee filou*
Depuis quelques jours,—nous de

vrions dire quelques nuits—des rô 
deurs nocturnes font visite à plu
sieurs de nos marchands.

Ce matin encore, vers les 4.15 h. 
alarme a été donnée à la boîte

STOCK DE BANQUEROUTE unes 
me sau-

A 50 CEITIIS DAMS LA PIASTRE
une
No 2 et les pompiers s’y rendirent 
immédiatement. En arrivant sur 
la scène, les pompiers s’aperçurent 
que la vitrine du magasin d’épiceries 
de M. E. Brown,rue Sparks, était en 
feu. Après visite des lieux, on s’a
perçut que des voleurs s’étaient 
introduits dans l’épicerie, avaient 
mis de la poudre dans la serrure du 
coffre de sûreté et y avait mis le feu 
ensuite : l’explosion qui se produisit 
causa Tincendie tout en donnant 
l’éveil. Un homme de police en 
faction dans les environs a vu deux 
hommes se sauver en arrière de 
l’épicerie de M. Brown, mais malgré 
une poursuite acharnée ils n’ont pu 
être arrêtés. Cet événement fait 
le sujet des conversations aujour
d’hui.

com-K£-49 ET 51, RUE RIDEAU, OTTAWA*^»
A travel» 1* ville

Les élèves du Collège d’Ottawa 
ont présenté une jolie adresse au 
Rev P. Filliâtre à l’occasion du 39e 
anniversaire de sa naissance, hier.

Photo» — L'établissement de Dorion 
et Delorme est celui qui doit être endoura 
gé. Allex visiter leur nouvel atelier photo
graphique, au coin des rues Sussex et Ri-

Une jeune fille du nom de L. 
Croft, élève du “ Ottawa Ladies 
College ” est décédée hier des suites 
d’une inflammation des poumons 
après quelques jours seulement de 
maladie, f^es restes mortels ont 
été transportés dans la famille de la 
défunte à Middleville, près de La
nark, dimanche soir.

Dopai» quelque temps on n’entend 
parler que du nouveau magasin de hardes 
faites de M. Pierre Valiquette, No 459, rue 
Sussex.

La pluie torrentielle d’hier, a eu 
entr’autres effets celui de rendre les 
chemins très mauvais

On a abattu une chauve-souris, 
hier soir, dans l’un des corridors de 
la chambre des Communes.

FEUILLETON DU “ CAXADl. "Sourie de louage d’Ottawa.Notes

L’honorable M. Carling, ministre 
de l’agricuhure, a donné un dîner 
hier soir à sa résidence.

M. F. Talbot, chef français des 
clercs sessionnels à la Chambre des 
communes, qui était retenu à sa 
résidence par la maladie, est arrivé 
hier pour reprendre ses fonctions ; 
il est en parfaite santé.

M. Labelle, député de Richelieu, 
est de retour d’une tournée d’ins
pection de la flotte de la compagnie 
Richelieu. Il dit que les palais flot
tants de la compagnie ont subi de 
grandes améliorations. Le “Mont
réal” dont la bouilloire a ôté com
plètement refaite à neuf de môme 
que les machineries, aura mainte
nant une plus grande vitesse que 
par le passé.

Il n’est pas probable que le vote 
soit pris avant vendredi soir sur la 
question actuellement débattue à la 
Chambre des communes.

Les membres de la galerie do la 
Bresse font de grands préparatifs 
pour leur dîner annuel qui aura lieu 
samedi soir à 7 heures au Russell et 
qui sera la plus belle démonstration 
du genre encore organisée par les 
journalistes.

Vers les onze heures hier soir, 
un grand nombre de dames en toi
lette de liai sont allées occuper des 
sièges dans la tribune de l’Orateur.

La séance d’hier soir a été la plus 
longue encore tenue depuis le com
mencement de la session actuelle ; 
le débat ne s’est clos qu’à 1 hr. ce 
matin.
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Perdu et Retrouvé'V mon;

—. -s m PIERRE CHOLET
Malade

Nous regrettons d’apprendre que 
M. fs. H. Beaulieu, chef des traduc
teurs des Débats est sérieusement 
malade à l’hôpital. Son état inspi
rait de telles craintes, hier, qu’on a 
dû mander madame Beaulieu par 
dépêche.

Je me retirai tout triste. Il 
était midi ; j’allai chez M. Lan
glois qui me fit des joies, et 
Int me garder, au moins, jusqu’au 
lendemain. “Merci, lui dis-je, 
dans une autre circonstance j’ac
cepterais votre invitation 
plaisir ; mais, pour aujourd’hui, 
j’ai trop hâte de revoir mon bien
faiteur. Immédiatement après 
diner, je partis.

Un soir, j’eus bien do la peine 
à trouver le couvert. A la pre
mière porte, où je frappai, 
répondit : “Impossible de vous 
recevoir, nous avons de la picote 
dans la maison.” J’allai chez 
le voisin: “Nous avons de la pi
cote.” Chez le deuxième voisin, 
toujours “nous avons de la pico
te.” A la fin, je m’écriai : “Pi
cote ou non, si vous voulez me 
recevoir, je resterai.—C’est bien, 
restez.” Quand j’eus vu le pi
coté, le sang me figea dans les 
veines, je restai froid comme un 
marbre ; il était si effrayant ! 
“Grand Dieu î pensais-je, si j’al
lais attraper cette maladie, moi 
qui n’ai pas de parents, qui me 
soignerait ?” La table se mit, 
le monsieur m’invita à m’en ap
procher. “Merci, lui dis-je, je 
ne me sens pas le cœur bon. J’ai 
bien plus envie de dormir que 
de manger.” Il dit à sa femme 
de me faire un lit. “Pas besoin, 
repris-je. Je suis bien accoutu
mé de coucher par terre, avec 
mon capot sous la tête pour 
oreiller. Après avoir fait 
prière, où je fus dévot plus que 
d’habitude, demandant à Dieu 
de me préserver de la petite vé
role, je m’étendis sur le p.ancher, 
près de la cheminée.

Je m’éveillai vers cinq heures 
du matin. Sur la pointe des 
pieds je gagnai la porte, je l’ou
vris sans bruit, et, sans dire bon
jour à personne, je pris la clef 
des champs. L’air était frais et 
pur : Comme je respirais à l’ai
se ! Arrivé dans un petit bois, 
au milieu des senteurs matina
les, sous la fouillée trempée de 
rosée, je me jetai à genoux pour 
faire ma prière du matin. “Mer
ci, mon Dieu, merci ! que vous 
avez été bon pour moi. Si j’ai 
traversé dans ma vie des jours 
mauvais, vous m’avez donné 
aussi des moments délicieux.” 
Quand je pensais que j’arrive
rais ce jour-là chez M. Sigouin 
j’avais l’âme ouverte à la recon
naissance, le cœur épanoui et le 
pied léger.

von-

Nemvelle etimlon

Il y eut nouvelle assemblée de co
mité à l’évêché, hier soir, au sujet 
de la division entre les catholiques 
de langue anglaise et ceux de 
langue française de la paroisse No
tre Dame, et quant au choix du site 
où sera érigée la nouvelle église.

ProprietaireG. G HATTON, - nous
ensem-68, Rue Queen, Ottawa.

S.—Communication téléphonique (Wallace A Bell) Tous ordres exécutés prompte-

Pliotoa — L’établissement de Dorion 
ei Delorme est celui qui doit être encoura
gé. Allez visiter leur nouvel atelnr pho
tographique, au coin des rues Sussex et

Les billets se vendent bien pour 
la soirée dramatique et musicale 
qui fera donnée le mardi de Pâques 
a la salle du Grand Opéra. Des 
amateurs familliers avec la scène 
interpréteront le superbe drame. 
“ Les Nuits de la Seine ” à cette oc
casion. Hâtons nous de réserver 
de bonnes places.

Photo» — L’établissement d» Dorion 
et Delorme est celui qui doit être encoura
gé. Allex visiter leur nouvel - atelier pho
tographique, au coin des rues Sussex et 
Rideau.

Noie* civique*
DEVINT LE ItVGISTMT DE PJLICEPermettez-mol, Messieurs de vous ra

conter un fait. J’avais un cheval, mais je 
n’en comptais plus rien tant qu’il était ma
lade. je l’avais offert pour la somme de 
piastre pour m’en débarrasser.

Une idée m est venue, j’avais entendu 
1er de la poudre à condition, connue sous 
nom de "poudre Major, à vendre cher. 

LBBBL * FRÈRE à Ottawa, pour en faire 
l’essai, j’en ai acheté un paquet, et je vous 
certifie que, au bout de huit jours, mon che
val était en état de travailler, et complète
ment guéri, et si quelqu’un doute de ce lait, 
je lui en donnsrai des preuves dans n’impor
te quel temps, je demeure * St Joseph d’Or
léans.

Il n’y a pas encore de réunion de 
comités de convoqués pour cette se
maine.

Le comité des règlements, à sa 
prochaine assemblée aura à s’occu 
per de la compagnie de Gaz Rideau 
qui demande certains privilèges.

Le comité du feu et de l’éclairage 
devra prendre en considération la 
question de savoir qui fournira les 
bottes aux hommes de la brigade, le 
conseil ne s’étant pas occupé de 
cette question lundi soir.

M. l’ingénieur Perreault décidera 
Cf a jours-ci quelles seront les limites 
nouvelles pour les pompiers d’après 
les nouveaux règlements et son rap
port sera soumis au comité des rè
glements.

Son Honneur le maire voit son 
bureau encombré chaque matin de 
solliciteurs de toutes sortes, hom
mes, femmes et enfants.

La corporation continue à em
ployer une foule d’hommes à tra
vailler sur les rues de la ville, pra 
tiquant des rigoles pour l’eau et 
nivelant les trottoirs.

Le comité des travaux s’assemble
ra aujourd’hui à 7.30 h. p. m.

Incendiaire*
S’il y a en ce moment des voleurs 

à Ottawa, notre ville n’est pas sans 
avoir aussi ses incendiaires qui ne 
sont pas de l’espèce la moins dan
gereuse. Hier soir, l’alarme fut 
donnée et les pompiers s’étant ren
dus de suite à l’appel, s’aperçurent 
que le feu venait de se déclarer 
dans le soubassement de l’école 
séparée de la rue Besserer. On put 
heureusement se rendre maître de 
ce commencement d’incendie avant 
que des dommages considérables 
a ent été causés.

M. Finlay, le secrétaire du bu
reau, qui se trouvait sur les lieux 
dans le moment et qui visita l’en
droit où le feu avait originé, est 
certain que c’est l’œuvre d’un in
cendiaire. La police ne saurait 
trop veiller à la sécurité d-»s ci
toyens de ce temps-ci.

Mercre li, ï I—Thomas Fol *y, ivres** et 
tapage, est ondamné à $3 d’am m le ut $1 
defras: il n’a pu payer le montant exigé, 
de forte qu’il est aile en pris m pour trois 
semaines.

Jamei G 
publique, con 
de frais ; il s’t

orraiI, perturbateur de la 
idamnèà $‘2 d’am mile 
acmille de si dette.

George Snubb, perturbateur de la paix 
publique, condamné à $3 d’amende et $2 
de frais.

ctP$l

Buclte co 
et comm; il 
sa preuve, 
vendredi.

Fred
vant la cour pou 
trop vite sur la rue, est 
d’amende et $2 de frais.

Joseph Beauchemin, ivresse et 
t condamné à $‘2 d’amende et $1 
George tiims, hôtelier, accusé 

de la lumière d ms sa barri 
fixée par la loi ; sa cause est

m para U il i no .veau ce i___
n’est pas tout à fait prêt à fair 

Son Honneur rem -t sa cause
ELIB RAGETTE, Ouït.valeur.

Trois personnes auront à compa
raître cette semaine devant le ma 
gistrat du comté de Carleton pour 
avoir enfreint la loi Scott. Tous les 
trois sont de Nepean. Ces causes 
s’instruiron tprobablement vendredi

;
Cour Suprême

La cause de Cameron vs Tâte a 
occupé l’attention de la cour, hier, 
durant tout le jour. Cette cause 
est un appel de la Cour du Banc de 
la Reine à Manitoba. 11 s’agit dans 
cette cause de machineries qui, 
achetées pour une scierie, ont été 
trouvées défectueuses. Les four
nisseurs ayant failli de re nédier à 
cela sur demande à eux faite par 
Cameron et compagnie, les proprié
taires de la scierie, ils ont obtenu 
en première instance des dommages 
au montant de $2,000. M. Robinson, 
conseil de la rein-*, occupe pour les 
demandeurs, et MM. Mos-1, conseil 
de la reine, et Darby, de Winnipeg, 
pour les défendeurs.

A*wlee* criminelle*

La première cause qui a occupé 
l’attention de celte ccur lundi et 
hier a été celle de O’Dell vs la cor
poration d’Ottawa. C’est une cause 
de dommag i que M. O’Dell réclame 
de la cité d’Ouawa, pour un acci
dent causé à son cheval, à sa voiture 
et à lui même par le rouleau à va

mages pour les blessures qu’il a 
subies et la maladie qui s’en est 
suivie.

Après l’audition des témoins dans 
la cause qui se prolonge jusqu’à 5 15 
hrs. le jure se retira dans sa cham
bre pour délibérer et revint après 
une absence d’une heure pour ren
dre un verdict accordant $300.00 de 
dommages à O’Dell. Il était 6.30 
heures lorsque la cour s’ajourna 
après avoir terminé la première 

C’est par erreur, que nous avons cause inscrite sur le rôle, 
mis le nom de Philippe Kiel, dans d.
l’une de nos récentes nouvelles ; a ,
nom véritable est Joseph Riel ; ce On se plaint que le gai est très 
monsieur est actuellement détenu à mauvais surtout dans la basse ville, 
l’hôpital général, souffrant d’un A la Basilique, durant l’exercice de 
cancer à la go-ge ; nous nous em- la retraite, hier soir, l’éclairage était 
prescons de rectifier cet‘e erreur. des plus défectueux La compagnie 

m retraite de g z qui se fait bien payer pour
Il y a foule considérable chaque 8°n luminaire devrait remedier sans 

soir aux exercices de la retraite p-é- PÎUS lard«r * cet état de choses, 
paratoire à la communion pascale a vhopitai s*»*rai
qui est prêchée par le Révd B Au Le nommé Roy, du Fiat, qui est 
gier. détenu depuis quelque temps à

Hier après midi à deux heures il l’hôpital, a subi l’amputation d’une 
y eut exercice du chemin de la jamb8 hier • l’opération a ôté faite 
croix pour les jeunes filles, et cet je yr o’Brien, assisté des Drs 
après-midi le même exercice se fera §t Jean el Robillard. 
pour les femmes.

Echappe bel
Hier soir, vers les 5 h. M. Geo. Mgr Gravel qui est actuellement 

Howe était occupé à faire quelques à l’Evêché partira ce soir pour re
réparations aux machineries dans tourner à son diocèse, il est très 
sou vaste établissement lorsqu’il fut satisfait du but de sa mission à Ut- 
entraînô par une courroie et si l’en tawa.
gin n’eût pas été arrêté immédiate- mlijn avait lieu à la Basilique
ment, M. Howe aurait mfailli- ja communion des Dlles. Elles 
blement été tué. étaient au nombre de 700 à 800 ; la

Les pesonnes présentes ont cru un partie musicale a ôté grandiose, 
instant que cen était fait de lui ; ^ T
par un heureux hasard M. Howa n'a Venjlrddi prochain aura lieu la 
reçu que quelques légères lésions communion générale des dames à 
au poignet. I la Basil q le.

Moore, c jcber, traduit ce matin de- 
r avoir conduit son cbav«l 

condamné à $5Les répétitions se succèdent dans 
toutes les églises à l’occasio.i de la 
musique et du chant sacrés pour le 
grand jour de Biques. Comme par 
les années dernières, cette grand 
fête de la Chrétienté sera célébrée 
avec une pompe insurpassable dans 
toutes nos églises.

U» magasin de hardes faites de M. Pierre 
Valiquette, No 459, rue Suseex, défie la 
compétition, quant à ses prix, et n’emploie 
aucun agent avant-coureur sur les trains.

On a terminé les travaux de mi
nage sur la rue Wellington à la 
nouvelle manufacture de b seuils 
de M. Jamieson.

tapage, 
de irais, 
de tenir 

rès l’heure 
,ise à ven-

deux frèris B aman, accusés de 
tapage sur la rue, sont acquitté* faute de 
preuves sufliianles.

COURRIER DE HO LL.

On a sorti, ce matin, les voitures 
d’été de M E. B. Eddy.

Réunion des membres de l’L/nitn 
St Thomas, ce soir.

Les commissaires d’écoles se réu
niront ce soir, à l’hôtel de ville.

Les corneilles oir fait leur appari 
lion, hier ; si^ne de printemps.

Bins de 2000 personnes assist nt 
régulièrement aux exercices de la 
retraite.

L’eau sur la rivière Ottawa a 
monté 
lundi.

M. H. F. Bédard, marchand, a fait 
sub r des réparations considérables 
à son magasin.

Les ch irnins de la traversa sur la 
rivière Ottawa sont dan» un très 
mauvais état.

On a commencé aujourd’h li à 
réparer les bateaux à vapeur qui ont 
passé l’hiver dans les chantiers du 
côté de Hull.

M. J. D. Henson, manufacturier 
de flanelle et de Tweeds viens de 
placer dans sa manufacture une 
nouvelle machine à carde.

M. Marc Azarie Ménarl. de St 
Baul, Minnesota,ouvrira une briqin 
rie à Clarence Creek à bonne heur, 
ce printemps.

La fonte des neiges dans les chan
tiers va faire descendre un grand 
nombre d’attelages. On rapporte 
qu’à plusieurs endroits les chemins 
sont très mauvais et la glace sur les 
lacs n’est pas Dès forte.

BAZM ANNUEL
ma

—DE—
J.

Les compagnies de chemin de fer 
du Baciflque Canadien et Atlanti
que ont commencé à faire l’annon 
ce des réductions de prix de passage 
sur leurs lignes à l’occasiou de Bâ 
ques.

NI vou

JDl-JOSIm

Le laza- en Lveur des orphelin* de l’A
sile Saint-Joseph, autorisé par la bienveil
lante permission de Mgr l’Archevêque d’O.- 
tawa, s’ouvrira MERCREDI, le 4 AVRIL 

zliatn, dans les salles mêmes de
__ t, et les Da-nrs dont les noms
ont eu l’obligeante charité de se dévouer a 
cette œuvre recommandable, en se char
geant de présider aux tables du bazar. Elles 
comptent sur la généreuse assistance du pu
blic qui, jusqu’ici, a toujours été porté à 
soutenir cette institution, dans laquelle se 
trouvent en es moment envi-on 130 enfants 
qui réclament chaque jour la nourriture et 
les soins assidus aes tiès-dévouées he’igi- 
eu:es qui dirigent l’Orphelinat.

considérablement depuis
s avez un habit ou un pantalon 

qui vous font mal, allez donc de suite vous 
faire habiller à la don ère mode au maga
sin de hardes faites de M. Pierre Valiquette, 
No 453, rue Sussex.

Le temps est encore à la pluie au 
jourd’hui et la neige disparaît rapi
dement

l'Orphelin”'î

Il réclame $10,000 de dom

Un chien appartenant à M. Bobier 
de la rue Wellington, s’est suicidé 
hier après midi en se jetant résolu
ment du haut du toit de la maison 
sur le trottoir. L’animal s’est cassé 
le cou dans sa chute.

Table Notre-Dame.
Organisée par Mesdames J. O. Taché, pré

sidente. Fis. Caaanlt, K. Matte, Frs. Bou'et, 
A. Fois)-, a. G. Lav rdure, A. Gravel, N. 
Bréarl. T. Bédtrd, Ph Bon lay, L. Oration, 
Thos Pruneau, E. Boland U. Garean, N. 
Cantin, P. C. Guillaume et da La salle Gra-

Pour un costume complet fait à la 
mode, allez donc visiter le nouveau maga
sin de hardes faites de M. Pierre Valiquette, 
No 459, rue Su 

On appelle l'attention des autori
tés sur l’état de la rue Slater entre 
les rues Elgin et Metcalfe, qui est 
des plus disgracieux, loin de faire 
honneur à la ville et dangereux 
po ir les piéton*.

Table Sainte Anne.
Organisée par Mesdames O. Leclaire, pré

sidente, P. A Hudon, A. Domp erre et L. 
Oh

III
A Soulhwood

Me trouvant sans ouvrage, je 
résolus de passer l’hiver dans les 
forêts de l’Etat de New-York, à 
South wood, une Quinzaine de 
lieues au sud d’Ogdensbnrg. Je 
quittai encore le bon M. Sigouin, 
mais la séparation ne fat pas 
pénible comme la première fois ; 
car noue ne nous disions pas 
adieu, mais au revoir.

(A Continuer)

Table Saint-Joseph.

Organisée par Mesdames G. F. Baillargé, 
présidente, J. O. Côté, G. Smith, De Bonald 
A. Potvin, Em. Tassé Veuve Hamel, Félix 
Hamel, J. W. Peachy, A. Gennnd et Emile 
Sm th.

II
Mon premier séjour à Cornwall
Il était sept heures du soir, 

quand je fis, incognito, mon en
trée à Cornwall. Je m’adressai 
à l’hôtel Plamondon, et, partagé 
entre la crainte et l’espérance, je 
demandai à l’hôtelier s’il con
naissait dans son voisinage un

Meedame*. ailes ehes Ackroyd pair
vos ondim, frisettes et tresses. Aucun prix 
ptofewionnel ni de fantaisie demandé. Les 
dernières nouveautés en fait d’ouvrages en 
cheveux naturels provenant de New-York 
et importées pour le printemps. Prix popu
laires. En gros et en détail ohes Aekroyd,

Table de la Loterie-
Organisée par Mesdames J. Lemoine, pré

sidente, R. Hurt ibise. J. O. Brousseau, Al- 
Gingrse et L. Caroa.

Table de* bonbons.
Organisée et t*nce par Plie. H. McIntyre 

et Madame A. Pinard.
Table de* Bafralchl*temenls.

Organisée par Mes lames Chas. Taché, 
présidente, G. Rogers, P. 8t. Jean, A. Lusi
gnan, H. Pouliot, A. Levêque et l). Dion.

La sM dnClel

Se trouve à St Sauveur parmi les 
atiaires de conscience qui soutien
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d'ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 

trop tard. Moijtres, ioncs de 
mariage et bijoux à grande réduc
tion de prix, garanties chez

H. H. Nouez, 
No. 30, rue Rideau.

Le grand juré a fait la visite de la 
prison aujourd’hui et de l’hôpital, 
comme c’est l’habitude.

Le Nedllts €bsete»ad, dont la 
vogu» est universelle, est un purgatif sain, 
rafraîchissant, d’une saveur très douce et 
d’une efficacité certaine pour combatt-e la 
« Constipation son emploi journalier etl 
utile aux Goutteux, aux Rhumatisants, 
aux personnes d’un tempérament sanguin, 
bilieux, porté* aux congestions cérébrales, 
aux vertiges, m graines, on sujettes aux 
hémorrhoides, aux embarras gastriqi es 
C’est le purgatif par exellence des femmes 
et des enfants.

Pour éviter les dangers de contrefaçons 
du Med II 1s et des médicaments dosimé
triques. dont M. OhaalMMMl est l’uni
que préparateur, exigez sur les étiquettes 
le nom des auteurs.—Bübgkixvx-Chah-

SERVICE A DZZVEH
L'ouverture solennelle du bazar aura lieu 

le 4 AVRIL, à 8 heures du soir, et chaque 
jour il y aura LUNCH, de midi à 2 heu-ea, 
et des atnere particuliers, de temps à autre.

Plusieurs soirées littéraires, musicales et 
dramatique », seront organisées durant le 
bazar, «no d inté esser toutes les classes de 
la société.
Mesdames T. G. CUÜRSOLLBS, Présidente, 
CHAS. TAÜBfi. St créraire,

(Comité des Dames

MM STANISLAS DRAPEAU, Président, 
EMILE SMITH, Secrétaire,

(Comité des Messieurs Protecteurs.) 
Ottawa, 16 Mars, 188 *.

Seulement $10.0», POUR •» MORCEAUX comprenant 6 
n «Miette* » aeape, 1» awleties * dimer, 11 «miette» » d 
12 bol» et aonconpm ; 1 emcrler, 1 vase » 1* creme, 
bol, 1 awtetle a bemrre, 1» me-lettee afnua, S pinte corn verte, 
S plat» omis, 1 Madère, 1 pot m l’eau.

«gemmer, 
1 grand

DECES
Aujourd'hui, en cette rll'e, à l’âge de 24 

ans, Maiie-GeorgiM* Letault, épouse de F. 
A. Chabot. Ses funérailles auront Heu sa
medi, le M courant.

Le convoi funèbre partira du No. 82 rus 
Murray à 7.46 • m. pour M rendre à ta Ba
silique où eon service earn lieu.

Parents et amis «ont priée d’y assister 
sus autre invitation.

1* services proviennent directement des manufactures et sont sans égal sous le 
rapport de .a qualité

Protectrices. \ Salle ie Variétés et Fourniture de Maison*.

632 & 684 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYOEN.
‘Articles near
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